"TS 


Os 


EN MISSION AUPRES D'LNE  SASE AMERICAINE 
EN ANTARETIQUE, ATLAS A DECO VERT LE RPOYAME 
DES ELFES.… LES ÆFLFES POSSEDEN UY /NMPCR 

FAR À OFFIVER 


TANT GISEMENT D'LRAMEM. CON VO0/ 
JOHNSON..LE DERNIER A RÉLS ST) CAPTLRER AA INA 
LA FILLE DE AALRY/. LE RO! DES ELFES, FT SE SERT 


DE SON PRECIEUX OTAGE POUR ARRIVER À SES 
FINS... | 


F AU MOINDRE PETIT GESTE 
A VE DE SA FILLE. UNE VOUS AUTRES , DEBOUT 
LLELR ÉTRANGCE SRILLE NOUS ANONS GAG Fr. 
DANS SON REFARD... | 


ann 


TU AURAS LE TRÉGSOR QUE 
TU CONVOITES .NENEZ ! 


LE ÆTIT FROLUPE M Ur post 
DESCEND EN SILENCE rit a 
VERS LA GRANDE 
PORTE DE BRONEE.. | 

Pr “ ;. le) 


— ee 
: _ 


.… LAISSANT ENTFE- | LA RICHESSE FT LA PU/SSAN- 
VOIR LA LUEUR | CE!. VOANSON EST COMME 
AVEVELANTE DE |, po 
LA MASSE RA - 7 : 6 + À 
DICACTIVE. \—ÿ# pol RÉSOR, PS 


MAIS  SOLDAIN ... UN BR 
ÉPOUVANTABLE. ÉCLATE. : 
PARE/L À UA TREMBLE - 
MENT DE TERRE... 


D PS 


ne 


= / PAR L'EN- 


À 
< Ne. FER! QU'EST-CE QUE C'EST ? 
PA 
GG “ÿ 
D : 
! CP ; à 


D ————— 


à 


os 


LIEST LE MONSTRE MAONÉ - z | 
_ .. ATTIRÉ /RRÉSIST/BLE 
T'OLE e APRES MENT PAR LES FONTES 
| ÉMANATIONS  RADIQACTIVES... 


VOPANSOK JENORE QE LE MONS- 

TRE CONVNOITE LUI AUSSI LF 

_ TRÉSOR . UL LE YOIT ÆAFPRO - 
CHER AVEC 
TÆERREUR.. LÀ « 
CHE MINIA.…. 


DIEU GOT LOUÉ! MINIA EST 
SAUVE 


rene NOUS 
n Core pe 
CAN 


LE MONSTRE EST 
DEVANT JOANSON , | ! 
QU, RECLLE VERG 
LA PORTE DE 
SRONZE... 


L'HOMME PERD L'ÉDUILI- 
LPE ET, AVEC UN CAR/ 

AORRIBLE, TOMRE DANS 
L'ABTME INCANDESCENT 


MC" n 
. j . 


FÆ MENT. SE FERD S'IL SE PRODUIT UNE RÉAC - 
Le FE LE TION EN CHAÎNE , TOUT SERA 


MONSTRE SE JETTE DETRUIT ! NOUS AUSSj] 1 
AVEO AVDITÉ. 


= TZ NE CRAINS RIEN. 
ATLAS... 


TAND/S, QUE LE £LOND LA MONTAGNE ; DANS UN 
DE L'AB/ME BOUT PLUS FRACAS ÉPOUVANTABLE 
JINDENSENMENT ET QUE S  ÉCROULE DANS L'ABÎME 

LE SOLRD SRONDEMENT. : 
AUGMENTE. D'INTENSITÉ, ‘ 
LE VIEUX RO! ABAISGEF 

UN _L£EV/ER CACRE DANS 

LES ROOSERS ….. 


JE TAVAS DIT QUE NUL NFAU- 
RAIT JAMAIS NOTRE TRÉSOR.. 
QUE J'AVAIS IMAGINÉ UN 


SENS DE SÉCURITÉ ADGO- 


FOIS ; TOUT  REDEVIENT 
CALME, SILENCIEUX. LES EL. 
FES ET ATLAS SONT MIVETS 
DE STLFEUR... 


MAIS... NOUS NE 
POURREZ PLUS RETOUR 
NER SUR NOTRE PLA- 

NÈTE 


ATLAS ! J'AI EU PEUR FOUR 
+oi ! 
JE N'EN CROYS )- 


PAS MES YEUX ! QUI: 
SONT TES COMPAŒENONS? 


PLUS 7ARD 
ATLAS ET 
LES ELFES 
RETROUVENT 


CE TRÉSOR ÉTAT 
MA LE FIQUE IMEUX 
NALAIT QU'IL DISPARUT! 


} 


À ARRÊTÉ 
LES COMPLI- 


OU\! DES AMIS SAGES ET LOYAUX ! 
NOUS. NOUS PROUVERONS QU'ENTRE 
NOUS AUS51 PEUT RÉGNER. LA JUS - 
TICE ET LA : jé 


PEUT - ÊTRE. RE TOURNERONS 

NOUS UN JOUR LA-HAUT.. 

AU - DELA DES GALAXIES.. 
SUR NOTRE PLANÈTE. 


LU LEA 


ee ce. | 
7 À # 


‘De 


ATLAS NOUS À APPRIS 
BIEN DES CHOSES ! DÉSOR- 
: MAIS. NOUS DEVRONS \INRE 
DE LONGUES ANNÉES SUR 
! VOTRE PLANÉTE... 


7 HOMMES 

ET ELFES S'UNIRONT POUR 
QUE LE MONDE CONNAIS 
SE ENFIN LA PAIX! 


EN ATTENDANT, DALRI ; 
NOTRÉE BONNE VIEILLE TER- 
RE VOUS SOUHAITE UN BON 


: QUELQUES : HELRES PLUS 
TARD , LA FUSÉE D'A7LAS 
DFCDLIF . LAISSANT DERRIÈRE 

EL1F Œ QU) ÉTAIT AUTRE- 

FOIS L'ANTARCTIQUE.: £LACÉ 

ET DÉSERT... 


SEJOUR CHEZ ELLE / 


me = ROZ 


S ms ._.PeT QUI VA DEVENIR LA TERRE 
an <= EE a FÉCONDE DES ELFES .UNE,FO0IS 
Lil à + A di Frs DE PLUS, ATLAS À LUTTÉ CON- 


u = : D. + Len 7RE LA MÉCHANCETÉÆ., L'INUUS - 
TD ET jou mn NICE. LES DANGERS. IL A TAR/OM:- 
& ; _ 2 des PHÉ POUR LE B/EN DE L'HUMA - 
né Z- Te à NTE. 
+ « Ld 


se: : ,  , = 


_ ATLAS ET SES FRÈRES ÆET SOEURS ONT REJOINT 
LA VALLA DE LEUR PÈRE LE PROFESSEUR LAND!.À 
AONDL UE V. — = 


de HÉ'VENEZ 
VOIR :. VITE / 


Rd _ 


QU'Y A-T-IL 


ML). 


DERRIÈRE EUX, UNE VOIX 
ne PS peser 
N°'Y TOUCHEZ 
PAS , LES ENFANTS! MÉFIONS 
NOUS DES ANOMALIES DE LA 
NATURE … DU MDINS TANT 
QU'ON NE SAIT PAS... 


DANS LF COIN LE PLUS 
LÉSFRT DU PARC , UN 
CHAMPIENON MONS FLEX. 


nn 


INCROYABLE : IL A DÙ POUSSER LA 
NUIT 


Fr. EN EFFET ‘JE SUIS 

4 MPASSE 1CI HIER GOIR 
DUT POUR CHERCHER MOTUS: 

L +, POpee FRS ! 


MS 


LES JURS SUIVANTS, 
ALORS QUE LE PRO- 
FESSELR POURSUIT 
SES EXAMENS DANS 
LE BUT DE DECOULR/R 
LA AATVRE DU VÉEE.- 
7AL, D'AUTRES CHAM - 
PIENONS SUR CISSENT 
DANS LES ENDROTS 
LES PLUS DIVERS. 
DANS 2£ MONDE 
ENT/ER LL N'EST 
DLUS QUESTION 
QUE DES É TRAN- 
FES CHAMPIENONS 
ET DES DEFÂTS 
QU'AS CAUSENT. 


SOLS LA FRESSION DEF L'OP/NION 
PUBLIQUE , LES GOUVE RNEMENTS 
DÉCIDENT D'INTERVENIR... = ee 


MES - 


GIEURS,CE QUI. AU DÉBUT, SEMBLAIT.: 
N'ETRE QU'UN CURIEUX PHENO- 


a — 


LE MYCÉLIUM DE.CES EXEMPLAIRES IN - 
CONNUS DE LA FLORE TERRESTRE SE PRO 
PAGE ANEC UNE INCROYABLE RAPIDITÉ. DE. 
TRUISANT LES CULTURES , SAFANT LES 

L FONDATIONS DES MAISONS 


PEU SOLIDES. 


{ESS MILITAIRES COMMENCENT 


LEUR: TRAVA/L DANS UN FAETIT 
ÆA/NCA DES ENVIFONS DF MON- 
T£REY. SON PROPARIÉTA/RE,/ 
GARCIA BOTEL LA, ASSISTE., 
HŒSSÉRE. À LA DESTRUC - 
TION DE SES CULTURES. 


MENE. DEVIENT UN FLEAU 
MONA r 
2 TEn 7 CONFIONS À 


RTE A MÉE LE SOIN DE 


TOUT SACCAGE ! AURERGINES, 
TOMATES ! ILS OUNT TOUT RE- 


è X METRE 
RUIRE LEJ CHAM- TOURNE JUSQU'À DEV RES 


PIGNDNS. 


VENTRE AFFAMÉ N'A PAS 
D'ORELIES ET QUELQUES FE * 
RES APRÈS... 


AU FAIT... PEUT-ÊTRE QUE 
CES CHAWPI£NONS QUI NOUS 
RUINENT.. PEUNENT NOUS 


en NOURRIR ! J'AVA)G RAA\- 


NON, NON es UN METS ROYAL ! 


EST RENNES PERTE 
VENENENX ! LA ON VA LES SECNER AU 
SOLEIL ; ON EN PE 
AURA FOUR . 
| Fe Luis MOIS ! 


AN 


: &—, - 
{ 
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LNE SEMAINE À PASSÉ AL) CARS DE 
LAAÆLLE. NOMBRE DE EENS LE 
Mo ENTIER ,QNT CONSTATÉ QUE LES 
CHAMPIGNONS ETA/ENT FXOUIS ET 
NOLRRISSANTS. UN MATIN ; DANS LE 
LABCRATOIFE D PAFOFESSEUR LANDI. 


ALORS : PAPA , QU'AS -TU DÉCOUVERT ? ) 


CEST UN ALIMENT TRES RICHE 
EN VITANINES... MAIS LA STRUC - 

TURE EN EST MYSTRRIEUSE .51 JE 
POUVAIS L'IDENTIFIENR.. 


À MON AMS ,CES CHAMP - 
GNONS PRONIENNENT D'UN 
MONDE INCONNU. : 


AUQUEL CAS: LEURS. 
SPORES AURAIENT DÜ 
TRENERSER LES ES5PA- 
CES SIDÉRAUX, RÉSIS- 
TEL AUX RAYONS COS- 
MIQUES ; AU 6EL INTERS- 
TELLAIRE..ILS N'AU - 
RAIENT PU SURMI- 

904 NRE ! 


PAPA ! VITE! QUELQUE CHOSE ; LA -HAUT/. UN 
ASTRONEF..OU UNE SOU COUPE VNOLANTE * MNTE 


ET. MACHINA - 
LEMENT. LÊVE 
LES YEUX. IL 
POUSSE 
LN CR! 


DE 
SURPRISE... 


OÙ CA: PÆTIT ? JENE NOIS 
RIEN. CE DOIT ÊTRE LA RÈ- 
NÉRBÉRATION DU SOLEIL. 


JE SUIS SÛR DE 
L'AVOIR VUE !..UNE 
TACHE LUMINEUSE. 
TRÈS HAUT, ET QUI 
BOUGEATT ! ELLE À 
Ni] DISPARL ! 


LE FROFESSEUR SEMBLE N'ATTACHER 
QUE PEU D'IMPORTANCE À  L'ANC/DENT 
MAIS QUELQUES HEURES PLUS TAFD.. 


REGARDEZ ! 
BEDUCOUP D'AUTRES ! 7— 


D'AUTRES CHAMPIGNONS 


VE 
EE PAPA | 


Æ } 


A 


= 


e 


UN RAPIDE COUP D'O£/L 
AUX CHAMPIENONS...LE PRO- 
FESSEUR N'MÉSITE PAS... 


PRÉPARE - TOI, ATLAS ! NOUS 
PARTONS POUR VVASHING - 
TON ! IL EXISTE SUREMENT 
UN LIEN ENTRE CEQUE TU AS 

VU ET CETTE INVASION 


L'ATMOSFPAÈRE DV  PENTA- 
EONE EST PART! OULÈREMENT 
SEREINE... 


NE SO7EZ PAS Sl 

PESSIMNSTE ; CHER LANDI. JE CROIS. 

NOUS CROYONS QUE CES, CAM - 

PIGNONS NOUS ONT ÉTÉ ENVO- 

JES PAR LA DIMNE PRENMDENCE 

POUR VAINCRE LA FAIM DANS 
LE MONDE ! 


HYPOTHÈSE 5EDUISANT E._ 
MAIS COMMENT EXPLIQUEZ - 
NOUS LA PRÉSENCE D'UN 
/IASTRONEF DANS LE CIEL 
D'HONOLULU QUELQUES HEU- 
RES AVANT UNE NOUNEL- 
LE POUSSE MASSIVE DE 
CHAMPIGNONS 2 


EST D'ABORD CE QUE J'AI CRU/J 
MAINTENANT, JE SUIS CONVAINCU 
DU CONTRAIRE. CROYEZ- MO\, MES- 
SIEURS , LA TERRE EST MENACÉE: 


ALLONS DONC! UN BIEN 
GRAND MOT POUR UN PRO- 
BLEME QUE JE QUALIFIE - 
———— RAIS DE... GASTRONOMQUE ! 


UN ASTRONEF re 
FILS À PU SE TROMPER. 


IL S'AGIT D'UN ALIMENT C'EST ALORS QU'IATZAS ET SON LÈRE 
NOUVEAU … EXQUI5 . QUAND S APERLOIVENT AVEC HORREUR QUE LES 
oN L'A GTÉ, ON NE PEUT | | CMMES QUI LES ENTOURENT ME SO 
PLUE S'EN ic PAS NORMAUX. LEUR REGAIPDS F/XES 
enr LEURS MANIÈRES EUPHORIQUES LS 


AUSSI; À \WNAGHINGTON . 
= NET ee Le SEMBLENT DÉSAUMANISÉS / 


ne 


ON CROIRAIT DES AUTONATES ! QUE 
LEUR EST-IL PE | à 


RENTRONS, 
PAPA ! 


TUAS ENTENDU? QUAND ON A MANGÉ N 
DES CHAMPIGNONS .ON NE PEUT PLUS une s ir es 
S'EN PASSER! RASE va 


ed 


OUI ! M'EST UNE ' , é 
SORTE DE POISON QUI ANNI- pos ee oies = 
HILE TOUTE VOLONTÉ ! TU MO ! 
AS RAISON , RENTRONS VITE! 
JE M'INQUIÈTE POUR TES KOLU ! YO SHI- 
FRÈRES ET SOEURS ! - DISPARUS 7? 


LES AUTRES ?. JE 
CROIS. QU'ILS SE FE- 
POSENT LÈ-BAS…. DER: 
RIÈRE LA MAISON ….. 


NLL N£ REPOND AUX APPELS 
D'ATLAS £T DU PROFESSEUR. 
SOUDAIN , LS APERÇOIVENT 
FLOR/INE 


dd FLORINE … VOUS 
NE NOUS AVNEZ PAS ENTENDUS ? 
V (oo SONT LES ner 


eg En D 


LA VOIX, LE REGARD DES 
ENFANTS 4 RECLÊËTENT LA 
MÊME ALPATHIE /INDFFIMNSSA - 
BE QU'ATLAS ET SON LÊRE 
ONT SURPRISE CHEZ LES 
FONCTIONNAIRES DU PENTA - 
£ONE. 


osent DITES -MO).. NOUS 
ANEZ MANGÉ DE CE CHAMPI- 
ENONE 


YOSNIDO !: BIMBO !.. POURQUOI 
N'ANEZ-NOUS PAS RÉPONDU ?P 


EXCUSE-NOUS., AT1AS... 
PAS ENNIE DE NOUS 


OU, PAPA... AANS 
NE TE FÂCHE PAS. 
ETAT BON...TRES 


SOLDAIN. D FOND DU JARDIN. nn” QU'Y A-T-IL ? 
LNEF SUPPL/ICATION... JE JOUAIS 


= A = — ATLAS AVEC EUX... 


JE SUIS TOMBÉ.. 


a gd 


cut | NY PAPA. SECOUREZ- MOI ! JE LES AL APPELÉS, MAIS 
AUCUN N'EST VENU. 


3 sn. DÙ ME FOULER LA 
CHEMILLE ! Je 


Î 


C'EST L 
NOIX DE ROLL : ! 


Ke a 4e 


JE. JE CROIS QUE C'EST-CE CHA 
PIGNON.. ILS ONT NOULU LE GO 
TER ET. APRÈS...ILS SONT DENE - 
NUS DRÔLES .. | INDIFFÉRENTS ! 


È 1Ù À 
{TU N'EN ée Se | 
:\À AS PAS MANG POURQUOI 7 EE 


À LA PREMIÈRE B00- DES MOTS SYBILLINS MONTENT AUX 
QUE CHOSE N'ALLAIT PAS. 
JE L'AI RECRACHÉE. EUX 
ÉTAIENT COMME. AFFAMÉS! 


: BIEN 50. 
C'EST CELA ! LES MANGE£ELRS DE 


LOTUS pps 


QUE 
VMEUX-TU DIRE 


——, FRPA ? 
Asa 
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LA MYTHOOGIE , ALORS ...LE 
MANGEURS DE LOTUS NE SE 
NOURRI SSAIENT QUE DE _CET- 
TE PLANTE QUI LEUR OTAIT 
TOUTE NOLONTÉ.. AUJOURr 
D'HUI, CES CHAMPIGNONS 
DÉTRUISENT LA NOLONTÉ 
es DES HOMMES ! 


SAIRE. 


JE VAIS MANGER 
LA CHAIR DU CHAM- 
PIGNON , VOUS EN 

ÉTUDIEREZ LES FEF- 
FETS SUR MOI !.… 

PUIS IL NOUS FAUDRA NM'EMPÉCHER DE CONTINUER 
A IM'EN NOURRIR! 


ALORS 7? TUAS DÉCOUVERT 
QUELQUE CHOSE * 
7" RIEN DE 
NOUVEAU ; HÉLAS ! J'AI SEU- 


LEMENT LA CONFIRMATION 


ÉTAIT LENTE 


ns 
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MAI 
PRESQUE IMMÉDIATE . 


VA PRÉLEVER UN MORCEAU DE CHAM - 
PIGNON ET REdOINS- MOI AU LABD! JE 
VAIS FAIRE UNE EXPERIENCE... DAN- 
GCEREUSE PEUT: ÊTRE , MAIS NECES - 


VAIS ! 
"a 


À PEINE LE 
PROFESSEUR 
A-T-/L ABSOR> 
BÉ DU CHAMP 
FNON QUIL 
TOMBE DANS 
UNE PRDFON - 

DE AÆFATHIE 

ET: PRIVÉ 

DE VOLONTÉ. 
SE GO/MET 
AUX EXAMENS 

QUE SELON 
SES INSTRUC- 

TIONS. ATLAS 

20 FAT 
SUBIR. 


.…ÆT J'AL AUSSI CONSTATÉ QUE LE POUYIR 
DES CHAMPIGNONS AUGMENTE D'HEURE 
EN HEURE... AU DÉBUT, LEUR ACTION 

NTENANT 


CEST TERRI- 
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DEX JOURS 
LE RECHERCHES 
MINTERROM - 
PUES ONT 
ÉPLISÉ ATLAS. 
CONFIANT 
SON PÈRE 
ET SES 
FRÈRES ET 
SOEUVR5 À 
AOLV y /L 
SORT UN 
PEL FRRENLCRE 
L'A/R... 


ne 


CES MAUDT 5 CHMPIGNONS AC - 
CEOMPUSSENT PARTOUT LEUR 
OEUNRE DE DESTRUCTION ' ET 
ILYEN À DE PLUS EN PLUS ! 


OH ! QUI ÉTES -NOUS ? NOUS N'AVEZ 


FAIT PEUR! 
JE SUIS JONA- 

THAN LE PÊCHEUR MAIS Fi 
PERSONNE NE VEUT LOUER 

DE BARQUE ! AUSS) JE ME 

DORE AU SOLEIL. 


CE CALME. CE 
CETTE HEURE, 
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SILENCE .… D'HABITUDE , À 
LA VILLE EST TRÈS ANIMÉE ! 


di 


PROIEF AU DÉSESPOIR . ATLAS 
LANCE SUR LES MISTERIELX 
VÉGÉTAUX ET LES PIÉTINE 
SAUVACEMENT . SOLUDAIN UNE 
VOPX CALME S'ÉLÈVE DERRIÈRE LL 


BRANO, FETIT' TOUT LE MONDE 
DEVRAIT EN FAIRE ; 
AUTANT : 


LES BY SONT ARRÊTES , LES 
BOUTIQUES FERMÉES.. LES 6ENS 
NE DEMANDENT QU'UNE CHOSE , 
QU'ON LES LAISSE TRANQUILLES. 


Ter TOUT T£A PAR LA FAU- 
TE DE CES CHAMPIGNONS 


JE N'EN DOUTAIS ! MAIS POUR- 
QUOI NE N'ONT-ILS RIEN 
FAIT P ET POURTANT.,J'EN Al 
MANGÉ ! SAUF DEPUIS QUEL- 


QUES JOURS 


, 


PAPA. ! PAPA ! 


CEST BON 


M de AUSSI, FILS 1! 


JONATHAN ,; AIDE2 - Moi À 
LE CONDUIRE À LA MAISON 
IL NE DOIT PAS CONTINUER! 


D'ACCORPD !: ON VR 
L'ENFERMER ! 


PENSANT QLE JONATHAN. INSE/NSI. 
BLE À L'ACTION DES CHAMPISNONS 

PEUT L'AIDER ATLAS L'EWMÈNE 
À LA WLLA. À PEINE ARRIVÉS... 


ATLAS L'ENFIN!. COURS NITE 
ee PAPA !,JE N'A\ PU L'AR- 


JE T'EN PRIE ARRÊTE ! 


… MMM... MANGES - 


À CET INSTANT MÊME ; DES CEN- 
TAINES DE SOUCOUPFS NOLANTES 
APPARAISENT DANS L'AZUR DUCEL. 


NOILÀ NDS VRAIS 
CHAMPIGNONS N' 
NANT GARDE !/ 


NNEMIS ! LES 
TAENT QU'UNE 
OU)... LE AGAIDE À 
EST PRÊT MAIN - 
TENANT À SE 
LAISSER CON - 


QUÉRIR … ŒUELS 
QUE SOIENT 
CES ENVA- 

HIS SEURS / 


PAR JUPITER'! CEST UNE INVASION KOLU . BRANCHE L'ÉMET- 


GRAND STYLE / TEUR - RADIO ET LANCE 
_ [I ON MESSAGE À TOUT 1E 
LE PEUPLE MONDE ! QUE CEUX QUI 

D'UN AUTRE MONDE, QUI A LE PEUVENT VIENNENT 


DÉCIDE DE CONQUÉRIR LA ICI SUR LÎLE POUR LUT- 


TER AVEC NOUS ! 


JONATHAN. SURVEILLE2 
MON PÈRE ET MES FRÈRES 
ET SOEURS' QU'ILS NE 
- TOUCHENT PLUS À CES MAU- 
La DITS CHAMPIGNONS ? À 


ANEC MA FUSÉE ,JE FONCE 
SUR LES SOUCOUPES ! L'ENNEM 

DOIT SAVOIR QUE NOUS NE NOUS 
RENDRONS PAS SANS COM - 
BATTRE ! < 


——— 


BONNE CHANCE ! 


2 


D NE _ 


OKAY, ATLAS! J'y 
NEILLE / 


QUEULQLES MINUTES PLUS TARD., UN OUVRAGAN LE FEU 
LA FUSÉE D'ATLAS À PRIS L'A/R.. 


th 
SF DEVERSE SUR 
LES SOUCOUPES... 
JE REPUGNE À FRAPPER -.-MAIS 

L'EXISTENCE MÊME RS 

DE L'HUMANITE - 5 

EST EN JEU! 


BIZARRE . ELLES NE RÉAGISSENT 


PAS ! ELLES ONT DÙ ÊTRE SUR- 
PRISES PAR MON ATTAQUE - 


SOUPA/IN COMME RÉPONLANT À CN 
ORDRE, LES SOUCOUPES SE MET- 


TENT À: TOLRNER NERTI- 
CNEUSE 


ELLES -MEÈMES... 


ENT SUR 


BON SANG ! JE RÊVE : DISPA- 
RUES. TOUTES ENSEMBIE 
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LE PASSAGE DES SOCOU 
UNE NOUVELLE POUSSÉE DE Ch 
CNONS … 


LE 
COMBAT 
SEMBLE , 
TERMINÉE. 

ATLAS EN 
PROFITE POUR 
FAIRE 
LN TOR 
D'EXPLORA - 
TION. 
SUR TOUTES - 
LES CÔTES 
AMER/CA/ - 

NES 
C'EST LA 
DÉSOLATION... 


ATLAS ATTERIT DANS DES RUINES. 


PARTOUT LES AAYSTÉRIEUX VÉGCÉ- 
TAUX _POURS U/VENT LEUR OEUVRE 
DESTNUCTRICE. 


PERSONNE 
NE FAIT RIEN 1. LES MAi- 
SONS G'ÉCROULENT.. 

LES CONDUITES SAUTENT 
PRONOQUANT INCENDIES 

ET INONDATIONS : _df 


UNE VOIX FAIT SUR SAUTER 
A71A5. 


SAR MPIENONS DU DÉ- 


MON ! VOUS NE DÉTRUIREZ 
PAS MA MAISON : JE 
NE SUIS PAS FOU 
CONME LES AU- / 
TRES sa 


poussins" 


- rs 


A PRONVOQUÉ 
AIR Pi - 
PLUS MONS TRUEUX … PLUS 


2560 à sc 


UN MOMME EST ASS SUR LES RAUI- 
NES DE 59 MA/SON. PALE, LF RE- 
FARD ÉTEINT. 


NITE ‘IL FAUT 
FAIRE QUELQUE CHOSE, RÉAD\F.. 
SINON ,IL SERA TROP TARD... 


RÉAGIR 2. 
POURQUOI ? 


INUTILE DE LUTTER SEUL, 

VIENS ! NOUS ALLONS RASSEM- 
BLER TOUS CEUX QUI ONT-ÉCHAP - 
PÉ À L'ACTION DES CHAMPI- < 
GNONS ET DRESSER UN PLAN 


JE TE SUIS ! 


PASSANT DE. VILLE FN VILLE. À BORD DU MSSILE ; ATLAS 
ET SON NOUVEL AMV LLEEF: PARVIENNEN T À RÉCUF/LL/IR UNE 
CONQLANTAINE DE PERSONNES /IMMUNSEES CONTRE L'AC- 
TION DES CAAMD/GENONS EXTAA > TERRE S TRES. 


us Des 


a —————__——— DES 


ET MMNTENANT 7 RETOURNONS A HONo - 
sl LULU AUPRÈS DE 
MON PÈRE... JE VEUX RÉFLÉCHIR À 


UNE ANOMALIE... 


À HFHI 
£ <l AU 


REAUCOUP,; COMME MOI,N'ONT PAS 


MANGÉ DE CHAMPIGNONS... MANS D ER RARE 
D'AUTRES S'EN SONT NOURRIS, SANS 
É PROUVER LE MOINDRE ANMALAISE /. 
SI NOUS SANIDNS POUR 

QUO) ,LEE,JE CROIS 


LAND... 


LAISSEZ * MOI SORTIR, 
J'A\ BESOIN DE Re PRE 
JE VOUS EN anis 


S\ NOUS 


QUE NOTRE PRO - CONTINUEZ ;JE VAIS NOUS 
PARENT BOUCLER, COMME LES EN 


_ FPANTS : 


LANDI ACCELTE PASSIVEMENT 
FAITES COMME MO ,; QUAND : 
JE SUIS NERVEUX : MAGIE ) LIORRE. DL PÉONEUR | ALIQUES 
a MR PO à ob die TARD JL SEM- 

de BLE SECOUER SON RPÂATHIE.. 


QUE... QUE S'EST-IL PASGÉ © 


NOM D'UNE BALEINE / PROFES 
EUR..RE FAT 
| 


LEZ MOI 1 


(RU 
Î 


[rm = 


MAIS... VOUS ALLEZ MEUX ! 
NOUS. ÊTES GUERI' DE LE 
NOIS À NOS YEUX ! 


GUËRI ?.. JE NE COM- 
/ PRENDS PAS... OÙ E5T 
ATLAS 9? OÙ SONT LES 
ENFANTS ? QUI ÊTES- 


| NOUS SOMMES ARR) 


B'ENTOT... | ESPÉRONS QUE UN INSTANT APRÈS ; UNE 
KOLU A PU CON- = 
TACTER D'AUTRES GENS 
NOUS DEVONS ÊTRE EN 
NOMBRE POUR COMBATTRE 
LES ENNAMIS SEURS ? 


DETONATION... 


AAAR ! LEE ! QUI A 
| TIRÉ SUR TOI? 
Fr S - 
U | 


Î 


NA 


[ARTE ANT 


A 


ANA 


\| 
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JONATHAN NOUS.A DIT DE NE : NON !/ ARRÊTEZ :. CE 
LAISSER APPROCHER PERSONNE ! SONT DES AMIS ! 
D 


| CE SONT LES ENVARHISSEURS ATLAS ! MON 


 PETIT' 


LS DESCENDENT D'UN AS- 


PAPA QUEL BONHEUR !..MAIS C'EST NENU BRUSQUEMENT... 
TU ES GUÉRI !. COMMENT JONATHAN AA DONNY DU 
EST-CE PDSSIBLE ? TRBAC À CHIQUER ..…. L 


mr 


UNE 
LS . \ s\L A CO rs 
EU LE once De j : À Rs \R DE ne 
PENSER ! TORPEUR .. INCROYBBLE ! 


DU TABAC ®. NOUS 
( ANEZ DIT : DU 
TABAC ? 
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ATLAS SE TOURNE VERS NOUS ÊTES TOUT EXCUSEÉS, 


JONATMAN... MES AMIS ’ DITES - Mol 
SEULEMENT... VOUS CHIQUEZ ? 

CES GENS j A RE 
(sonr DES NE ee (œeue QEsTon 
es TOUS, BIEN SÛR 
OUI.ILS ONT RE- = 7 
PONDU À L'APPEL LANCÉ \ \ 
PAR KOLU … EXCUSE-LES 

POUR LEUR RECURAL: À | 


<È——- 


MAIS J'AVAIS DONNE 


PAPA ; TU ENTENDS © NOUS TANDIS QUION FANSE LA LÉCÈRE 
ANONS DÉCOUVERT L'ANT1- BIESSURE DE LEF, KOLU LANCE 
DOTE DES CHAMPIGNONS ! AU MONDE LN NOUVEAU MES - 


: = SACE... Fes Ds 
JE CROIS QUE TU A5 TT ATTENTION ! ATTEN- 
RAISON. IL FAUT MET- TION'LE TABAC SEE LORNOÈTE 
TRE NOTRE ARME CONTRE LA DESTRUCT é 


PROFTT ? LONTÉ PAR LES CHAMPIGNONS... 
nu. | MACHEZ -EN/ FAITES -EN 


LA VJE REPREND RAP/DEMENT 
SON RYTAME, TANDIS QUE LA 
VILLA LANDI DEVIENT UN 
CENTRE DE RÉS/STANCE.. 


a sr 


PAPA ! DE PARTOUT .0N NOUS AN- 
NONCE UNE AMELIORATION DE LA 
GITUATIONS 
_—— T7 J'EN NS 
ÉTAIS SUR’ MAIS LE 
PERILLE PLUS GRAVE 
RESTE A CONOURER ! 


— » | 
MA 


OVI...LES CHAMPIGNONS 
CONTINUENT À POUSSER ! 


COMRATTRE LEUR AC- 
TION SUR L'ORGANISME... 
SANOIR S'IL N'INFLUEN- 
CE PAS SUR LA VE 


SALE, TABAC PEUT pe 
DES CHAMPIGNONS ? | 


| de P 


QUELQUES MEURES APRÈS UNE SOLUTION ANTIPARASGI- 
DANS LE PARC... TARE À BASE DE TABRC : 
POURNU QUE £A MARCRE ! 


DIV, VINGT, TRENTE MINUTES DAS- LE CHAMPIGNON FRÉMIT: LAS - 
SENT SANS AMENER DE MDODIF/CA - SE £CHAPPER UNE AUE DE 
TIONS CHEZ LE VÉCÊTA! . L'ESPO/R SPORES.. S AFFAISSE ‘COMME 


NÉ AC COELRE DL PROFESSEUR ET UN ANIMAL BLESSE... 
DES ENFANTS S 'AMENUVISE.. — 


DIEU SOIT LOUË' NOUS 
ANONS TROUVÉ LE MOYEN 


DE DÉTRUIRE MORE pt 
- ENNEMI ! 


NOUS SANONS MAINTENANT QUE Re de D oi 
L'EAU DE PLUIE , FORTEMENT 


HER DAVAN- 
IDNISÉE SE COMBINE AVEC LE AUEZ CHERE 


! 

“TABAC POUR DÉTRUIRE LES sen DE SOLUTION : 

/ 
/ 


7, 
l/ 4/4 
NEGÉTAUX EXTRA-TERRES - | 


\L Y EN A DEUX Bi- 
DONS DANS LA 
CANE ! 


à 
7 ee FF 
| 


LA SENSATIONNELLE NOUVE: - NES IN TTE a 
LE SE PROPAGCE SUR LES ON- TRNIRE LISE SERIE DE 
+ CENTRES D\0BSERVATION 
PÉSEN OUELRUES JA; RADAR ! AU PREMIER SIGNE 
L'ESPO/IR RENAÎT, INCITAN T 
LES NOMMES À LA LUTTE. “D'ATTAQUE , NOUS SERONS 
_ DES PRÊTS :! _ 


ù z 
VIE REÉPREND PARTOUT, PAPA ! SN. LES SOUCOUPES ; 
- CEST VRAI JE ES 
JE DOUTE QUE NOS ENNE- ANAIS OÙ - 
MS CAPITULENT S1 FACI- BLIÉES 
LEMENT 
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UNE VOIX METALLIQUE RESON- UN -ORDRE SET. PRÉCIS …. 
NE SUR LE BUREAU DU PRO - 


FESSEUR … 


ALLO. ABATTEZ2-LE AVEC LES 
MISSIVES AU NAPALM ) 


PROFESSEUR © ANONS_ 
REPÉRÉ UN OBJET DE À pt 
FORME SPHÉRIQUE QUI 1 NON !/ ATTENDEZ ! 


MITESSE DE LA ni 


S' APPROCHE À GRANDE Œ: 
À. Me 
14) 


; "M 


QUE NOULAIS - TU DIRE, ATLAS! 


JE CROIS QUE NOUS 
ANONS COMMIS UNE 
TERRIBLE ERREUR ..CE 
N'ÉTAIT PEUT- ÊTRE 
PAS UNE SOUCOUPE.. 
COURONS VITE !/ 


se 
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NE T'APPROCHE PAS , : 
UN CŒRT. TRAJET. ÉIVNJELP ATLAS NY À DANGER / 


FT US ARRIVENT AUX DÉBR/S A 
DE LA SPHÈRE. _ 


NA PAS PEUR ‘.… 


CELA NE RESSEMBLE PAS AUX Do 
DISQUES QUE NOUS ANONS 


APERÇCUS !° pos 4 | L'ABATTRE ! 


Le 


DE LA SPAÈRE DÊTRUITE 
SORTENT DŒUX AFLFES 51- 
DÉRAUX QUAI APPARTIENNE. 
ACVAÆLPLE EXTP2. TERRES - 
TRE DE L'ANTARÇTIQUE QU'/ 


ATLAS .. DALRI, NOTRE RD), 
NOUS ENVOIE CEC\. IL 7 NA 
D'AUTRES DANS LA SPHÈRE 
POUR  DETRUIRE ... LES CHAM- 


DANS LF LASSÉ N'A FU PIGNONS. anti eh 

QU'À SF LOUER DE L'AMTIÉ VOUS CONNAIS - 

AFS: SEZ NOS ENNEMIS ? 
AIDONS:LES sus ne 


PAPA! ILS SONT BLESSÉS 


C'EST UN PEUPLE... MAUDIT... qu 
DÉTRUIT TOUTE NOLONTÉ ._ AVEC 
GES CHAMPIGNONS... POUR CON - 
QUÉRIR TOUTES .. LES PLANÊTES 


DE LA FALAXIE.. NOUS LES AVONS 
CHASSÉS... DEF NOTRE MONDE 
AUTREFO1S. 


UNE LÆÆRNIÈRE LUEUR DE VIE 
DANS LES YEUX DE L'EALFFEET. 
CEST FIN. 


DU TABAC 1... 
EN SOLUTION TRÈS CONCEN- 
TRÉE !.. DONC, EUX AUSSI EN 
Lee AVAIENT DÉCOUVERT 


> - LE POUVOIR ! 
i . | 
TE 4 


PLUS CONCENTRÉE QUE LA 
NOTRE., 


LA SOLUTION DES 


COMMENTREPÈRER LEURS SOU - 
COUPES... S\ILS SE RENDENT IN- 
NISIRBLES 7 CRETE EURE 


— LS NE SONT PAS 
INNISIBLES.. LA RÉ..FRAC- 
er TION 


LS NENMENT NOUS A\DER ) 
NOUS LES ANONS TUES ! 


LA FATALITÉ, ATLAS... 
ET LEUR SACRIFICE N° 
POS ÈTÉ 
NX INUTILE ! 


CHAQUE F015 QUE LES SOUCOU- 
PES ONT ATTAQUÉ ,IL FAMSAIT 


ELFES PULVUÉRISÉE DANS L'AIR 
NEC LA PLUIE NOUS PERMETTRA 
D'AMÉLIORER TRÈS NITE LA SITUA- 
TION... CE MOT... REFRACTION.. ME 

Rs 


DU SOLEIL... MAINTENANT QU'IL 
FLEVT ON NE LES NOIT PAS a à 


7 Cvesr vrai: 
(ne) 


DONNE À PENSER. 


L'ENNEN SE REND INVISIBLE EN TOURNANT ET EN 
VIBRANT À GRANDE VITESSE ..ANEC UNE FRÉQUENCE 
TELLE QU'IL DISPERSE LA LU- 
MIiÈRE SOLAIRE ETSE CONFOND 
NEC ELLE . 


SAVANTS 
ET 


DES 
MILITAIRES... 


| 


DONC , IMPOSSIBLE DE LES NOIR SÛR LET LEUR OBJECTIF SERA 
DANS UN CIEL. LIMPIDE.. EN AT - CETTE ÎLE, CENTRE DE LA 
MOSPHÈRE NUAGEUSE ; LE PHÉNO - RESISTANCE MONDIALE! ET 
MÈNE EST ANNULE ! ___ ___ _<« : . ILS TOMBE- 


nd > d NS FONT DANS 


CROYEZ QU 3 ARR eo LE PIÈGE Ë, 
QUERONT D - ns # 
FERA BEAU 2 À 


ve 


| L'ATTENTE:LES VOURS SUI- 
(cave PÈRE ie Te VANTT, EST FEBR/LE.. ENFIN... 


FILS VA VOUS L'EXPO 
GER...C\EST LVi QUI 
L'APPLIQUERR ) 


CERTES/ MON A LS NE DEVRAIENT PAS TARDER! 
: l 


S\ NOTRE PLAN EST MAUVAIS ; 
LE MONDE EST PEROU! à 


ET... CONFIANCE ,PAPA | 
F JE SENS QUE TOUT 
/ IRA BIEN ! 

. D ——_— — 
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SOUDA/N ; L'ANNONCE TANT 
ATTENDLE.. FT REDOUTÉE. 


KOLU À REÇU UN MESSA- 


GE DE LA STATION RADAR... 


UNE FORMATION DE SOU- 
COUFES SE DIRIGENT VERS 
NOUS ! 


UN INSTANT PLUS 7ARD 
LF MISSILE D'ATLAS FON- 
CE VERS LE CIEL.’ 


LES VOILA ! IL® CROIENT POU - 
VOIR FRAPPER ET SE CACHER 


DE LA QUEVE DU MISSILE S 'ÉOAPPE UNE TOAÏ. 
N 


ENFIN ‘… QUAND LES ASGTRONEFS 


ENNEMIS VIBRENT EN POSYTION 
D'INNISIBILITÉ, ILS NE CONTRO- 
LENT NI LA ROUTE ;/N1 LES AR- 
MES DÆ BORD ! POUR FRAPPER/ 
LS DOINENT SE MONTRER’/ 


RDIEU PAPA ! 
À BIENTOT ! 


POUR ÉNITER LES REPRÉSAIL- 
LES... ATTENDEZ UN PEU ! 


£ DENSE DE BROV/LLAFPD ARTIFICIEL QUI FORME | on \s 
L'N NUAGE ORME AUAVEL LES \ 
SOLLOUPES TENTE VAINE- t+- <U77 ai 
. MENT D'ECHAP: TRI TS > M4 { “a 
En te HN 4 du 

P _< \ \, \ \ - a 

> ee SO NN * 
| æ SNS ( Æ f 
ER. sé VAT —. 

LS SE A A 
<= EE dd | MS ! V= 1 / 


CEPENDANT, DES ESGADRES DE CHAS 
SEURS RAPIDES DOTÉS D'ARMES 
UL TRAMOÆRNES DÉCOLLENT.. 


YOUPI !ILS NE PEUVENT 
PLUS SE RENDRE INNISIRLES 

PAPA ANAIT RAISON ! SANS 
SOLEIL, LEUR STRATÉGIE 
EST NULLE / 


DEUXIÈME ESCADRE !… À NOUS ! 


L'ENNEM)I TENTE DEF RÉAS/R, MAIS 
COMPREND VITE QUE LES TERRIENS 
SONT LES PLUS FORTS ! LEUR RÊVE 
DE CONQGLÈTE D MONDE AN£ANTI 
LES SURVVANTS CHERCHENT LEUR 


SALUT DANS LA FUITE. ps 


DE SON CÔTÉ , ATLAS FRAPPE 
SANG PITIÉ LES ASTRONEKFS 
EFNVAHISSEURS … 


YOUPI ! 
ON LES À EUS ! 


DANS ZE CIEL REDEVENC SEREIN N'ENOLVENT 
PLUS QUE LES CHASSEURS £T,TOUT AU 
DESEUS ,LF MISSU2 | 

D'ATLAS/ - 


sm 


NOUS LU DE- 
NONS NOTRE 
SALUT '.ILA 
SAUNÉ LE 
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DANS 1£ES UVOURS ET LES GEMAUNES QUI SUIVENT, LES 
ENFANTS ADOPTIFES DU PROFESSEUR LAND/ REOCVENT 
S'EBATTRFEN TOUTE QUÉTUDE SUR LA PLAGE D'PONOULL 


- / ATTENTION! MON , 
CHÂTEAU ! À 


SOUDAIN LE CLAQUEMENT 


| 
O -OH...H\SSE‘ O-0Hh 
rat SEC D'UNE CORDE QUI CASSE. 


HISSE ! 
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LE PETIT AVEVELE  ÉCAROUL:| | KOLU !. TU NAS RIEN? 4 


LE LES YEUX ET SF ROULE VRA\WMENT ? y Je 
BRUSQLEMENT DE COTÉ.. "NON L J'AI 
ENTRENU À TEIMPS CETTE 
OUF !.. JE CROIS | NENAIT 
L'AVDIR ÉCHAPPÉE PR EAU QUE 


SUR MO\ ET... 


TU AÇ NU?7: MAIS 


ALORS... TÉS YEUX / = 
NE SUNT PLUS COM) Æ 


PLETEMENT MORTS :; 
— \ 3 / sf. ( 


LUN PRPOROND SILENCE CHARCÇÉ 
DIUNEF ÉMOTION INDICIBLE.. 


es —— 


EXACT , ATLAS ’. DEPUIS QUELQUES JOURS : J'AI COMMENCÉ À ) 


DISCERNER DES FORMES DES LUNIÈRES.. 


sn 


AUSSITOT /INFORMÉ,, LF PROFES - QUELQUES JOURS APRÈS … 
SEUR LANDI SE HÂTF DE MENER LAND/ ET LES CINQ FNFA 
L'ENFANT CHEZ UN SPECIALISTE. DESCENDENT DANS UN GRAND 
SA REÇFONSEF EST TRES ÆNCORA- NÔOTEL DE LA GRANDE YALE.. 
CEANTE. 


CONDUISEZ -LE À NEM- 
YORK CHEZ LE PROFESSEUR CARTER. 
LU SEUL PEUT PRATIQUER LA PETITE 
INTERVENTION QUI AMELIORERA DÉFINI - 
TINEMENT LA NUE DE KOLU! 


| 


| 


| 
(ji, 


. : - 
; 5 
+ No | d 
——— = 
L 


| 
sl 


zu. ÿ 
» = 
> Le 


BONJOUR JE SUIS LE PROFESSEUR 

LANDI... J'AI RÉSERVÉ UNE SUITE 

POUR O1 ET MA TRIBU L y — 

qe CEST 

/ QUE... VE CRAINS Qu’ ELLE NE 
SOIT DISPONIBLE ! 


NOUS IGNORIONS QUE... CERTAINS DE 
NOS ENFANTS... . N'ÉTAIENT PAS 
BLANCS ET. 


Der GELON NOUS; 


LES E ENFANTS AFRICAINS ET ASIA 
nt S ne DOIVENT ANOIR si 


LE PROFESSEUR LT LE PORTIER AU COL LET., AAND UNE 


VOIX CAÎME S'ÉL 


PT 


NOUS : MARDEN ; FA VA COMME LA! LE 
RACISME. LA SUFFIT! FAUT-IL QUE 
d'ECRIVE SUR LE YTRIBUNE" QUE 
NOTRE TMOU DE RATS EST UN 
REPAIRE D'AVENTUR\ERS ? I 
4 


Oh NON: JE VOUS EN 
PRIE MR. MAITIAND'! 


Gide ENNUIS PROFESSEUR . 


INUTILE DE NOUS ATTIRER 


ne 


rien He 


LA QUESTION AINST RESOL soi LE 
NOUVEAU VENU 5F PRESEN 

EEORCE MA/ITCAND, CRRONIG LEUR 
AU TRIBUNE" 


J'Al BEAUCOUP 

ENTENDU PARLER DE NOUS 
PROFEGEUR ! JE NE NAS PAS 
RATER L'OCLASION 


LA D'UN ARTICLE 

LE INTÉRES - 

pp 2 SANT , 
: 


ed 


D'AILLEURS /JE ME RENDS À 
UNE RÉUNION. JE T'EM- 
MÈNE. ATLAS ? UN SH 
SPECTACLE CURIEUX, 

JE T'ASSURE ! 


JE \OIS LE TITRE UN SAVANT FAIT 
DU SCANDALE DANS UN HÔTEL / 


NON! NE CRAIGNEZ RIEN ! 
POUR L'INSTANT, LES GENS 
NE S'INTÈRESSENT QU AUX 
ÉLECTIONS ! 


ET CEST SOUS LES YEUX D'A7- 
LAS STUPÉFAIT UNE SMRA - 
BANDE COLORÉE , UNE SUC- 
CES SION ININTERROMPUE DE 
SURPRISES.... 


MAIS..CEST UN VRAI CARNA- 
VAL ! C'EST DONC CELA LES 
ÉLECTIONS AMÉRICAINES ? 


"TT NE TE LAISSE PAS 
ABUSER PAR LES 
APPARENCES … 


Ü 


NOICT RANDOLPH HASS LE GOU- 
NERNEUR SORTANT'! C'EST 
HSE LU\ QUE JE T'A AMENÉ :.. 
Al L'IMPRESSION QU'IL VA 
PASSER QUELQUE C E! neue 
RSS à 


CE N'ÉTAIT P re 
‘ AS SEULEMENT 
UNE D\STRAC TION 


DERRIÈRE CETTE FAÇADE D\UN- 
SOUCIANCE SE LIiVRENT DES 
COMBATS TERRIBLES POUR LE 


- POUXDIR ! 
ARE Pre 
DR 


NON.-.JE CROIS QUE J'AURAIS 
BESOIN DE TON AIDE ! DEPUIS 
QUELQUE TEMPS.IL SE PASSE 
ICI D'ETRANCES CHOSES. 


A 


ET QUOI 


DONC ? 


DES VOLEURS .DES INCAPABLES |) 
ŒÆS CANAILLES... YOILA CE QUE 
NOUS SOMMES ! VOUS AVEZ 
CRU EN NOTRE BONNE KO) ! 
NOUS ANEZ ÉTÉ DES PIONS El 
NOS MAINS ! 


MAIS... IL EST 
+ FOU ! 


MAITLAND NF RÉPOND 
PAS . UN GRAND SLENCF 
S'EST FAIT. VASS MONTE 
À LA TRIBUNE ET PREND 
LA FARDLIE. RER ENT 


ES D MES AMIS. 


JE NOUS GOUNERNE. DEPUIS TROIS 
ANS AVEC MON ÉQUIPE ! 


BEAUCOUP PENSENT QUE C'ÉTAIT 

UNE BONNE ADMINISTRATION … 

LS SE TROMPENT: L'HEURE 
DE VÉRITÉ EST VENUE !/ 


/ 


ASSEZ'! FAITES:LE TAIRE ! 


EMMENE 2. LE / 
F 4 N'Al PAS 
FIN\!.. JE VOIS VOUS 
D\RE QUI ELIRE/.…. 
NON PDVER SAIRE 
FRIEDRICR !... 
FRRIEDRICH ! 
FRIEDRICH ! 


C£S FAROLES D TeNt DANS L'ASSISTANCE UN Vi - 
TALBIE TOHU* nn À à ae 


. NENDU ! , 
NOLEUR ! ENFERME?2-LE |! né: 


VIENS : TAcHONS DE 2 


RANDOLPA LS EST-CE Qui LE À 


ARD DL FOUVERNELR 
T'A PRIS 


PARAÎT SE DÉTACHER AVE 
| REINE D'UNE INVISIBLE /MAGE 
= QU'A FIXE, DROIT DEYANT 
SA NE YA PAS. MR. LUI... SOUDAIN IL SEMBLE 
MAGS ? NOUS SEMBLE?.. _S LANIMER 
ANGOISSÉ, DÉSEGPÈRÉ MAIS .. TU 
ES LE FAMEUX ATLAS! VIENS 
ME NAaiR À MON BUREAU ANEC 
... MAITLAND... PEUT-ÊTRE 
. e POURREZ - VOUS M'A)\DER ! 


LE BUREAU DE RAADOLPH HASS 5E 
TROUVE AU 36ÈME ÉTAGE D'UN 
BULDINE DEMANMATTAN. ET 
PEU APRÈS... 


HORS D'ICI ! 
ONE TT PANEC 


& Snys 


NON ! NON! ASSEZ … ) 


PAR ICI dE 
NOUS. PRIE ! 


MERCI MISS 
KELTON !/ 


BOLLEVERSÉ , MECONNA/SSABLE ; LE FOIVERNELR , DEBOUT . FIXE 
LA CLO/SON DEVANT EI. MONTRANT D'UN DOET TREM- 
BLANT QUELQUE CHOSE D'INVISIBLE. 


——— 


fLA' NOUS NE LES NOYE DOLPH "We 
PAS 2. CHASSEZ- LES ME "701 / 


RES == 


MA\S... MR. HAGS IL N\Y À NON! JE N'A) RIEN À VOUS 


PERSONNE ! DIRE ... LAISSE2. NO ! = 


mme eme 


MAKS. 
T ATMAS..) : N'INSISTE?2 
TU NOUS AS DIT DE We ) ne 


PA3...ILEST 
POUR T'AIDER ! S\ BOULE - 


M'AIDER ? 
Dr 


JE NYY COMPRENDS RIEN LE CR/ D'UNE FEMME. COUVRE 


C‘ÉTAIT UN HOMME PLEIN CES PAROLES... PR 
DE VIF. SON RESARD k 
LA-HAUT’.. 
REGARDEZ /..IL VA 
SAUTER !. NON ! 


RE 


EST LEST REMPL D° Le 


LATENISEN : DE CES 
NI&RS JOURS, PEUT. 2 


ÊTRE 7. SES NERFS 
ONT FINI PAR 
CRAQUER 


MON DIEU ! LE GOUVERNEUR. 
——\ COURDONS VITE ! 
E 


INUTILE ! PLUS N-17— 
RIEN À FAIRE! 


JE CROIS LE MOMENT VENU 
DE TOUT TE RACONTER, 
ATLAS ! 


le ) : 
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QLELAQAUES MINVTES PLUS 
TARD, DANS LN BAS, ATLAS 
ÉCOUTE L£S CDONC/DENCES 
DU JOLRNALISTE.. 
= LE CAS 

RANDOLPH HASS N\EST PAS LE 
PREMIER .. CES MOIS DERNIERS: 
D'AUTRES PERSONNALITÉS TRÈS 
EN NUE SE SONT COMPOR- 
TÉES DE die: FORT 

ÉTRANGE.. 


$ A j 


LES AUTRES... ANVAIENT-ILS LA MINE 
DÉSES PÉRÉE . BOULE VERSÉE DE 


1 RSS? 
OUI !.ILS SEMBLAIENT 
DÉPRIMÉS ; ANG 019 en) 
MIS LA SÛR. L'EFFET 


0 
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ON CROIPAIT LA VELE 
MINÉE PAR UN MAL MYS- 
TERIFUX … UNE FOLIE 
ne A CONTAFIEUSE ! 


= FN” 
\ 


dE VOS ET . NDUS FSU UNE OPINION ;  MAITLAND © 


(en SÛR! IL DO J'AGIR D'UN RAD OUR? 
Nr CHANTAGE. 
our 


EE ————< ‘ 


TON POURRAIT CROIRE OUE TOUS ONT 
ÉTÉ SUJETS À DES MALLUCINA- 
TIONS.. COMME HAS5S. —7 

DES HAL- 

LUCINATIONS?. CE SERAIT 


ÉFFRAYANT ! MAIS C'EST UNE 
. HYPOTHESE À 
NE PAS NÉ- 


DEUX SE-| \ AIS 
JE TE TIENDRAI AU COURANT: NENEZ2 ; LANDI JE V 
ATLAS ’. 51 MAL BESOIN DE | | 2724£S LUl‘:ÔTER SES BANDAG6ES. 


TOI, JE TE TÉLÉPHONERAI ! ps 
\A CC s / / JE VIENS / RESTEZ 
D'A CCORD MAITLAND ! 1 LÀ, PETITS, JE 


Q - 
Met SPTRE DIOPRE | | NOUS APPELLERAI 
À foi : | DES QUE POSSIBLE’ 


nas 


SOSENEES 


LA CLINI- 
QUE DL DR. 
CARTER. 
FRERE 


UNE CHAMBRE AUX STORES 77 PAPA. CEST 

2LA/SSÉ OÙ REGNE UNE DOUCE | AFFREUX ! JE... 
PENOMBRE.. L'ATTENTE EST JE NE VOIS RIEN / 
ANSD/SSANTE.. ù ee 


\ 
se Le dns ue ) £N EFFET , LES MASSES 
a 


dé CONFUSES PRENNENT KOR- 


PROFES SEUR … NOUS ME. ÆL À PEL. 
AN\EZ ASSURÉ .. 


= CEST NRAI !.. JE COMMEN- 
DU CALME. APRÈS CE À DISTINGUER DES 


TANT D'ANNÉES , ire 
SES YEUX DONENT Song 
S\HABITUER PEU À 

PEU A LA \UMIÈRE/ a 


Lu +. ce. 2 


J'AURAIS DONNÉ MA VIE VENEZ- LES ENFANTS : LOPE- 
POUR CET INSTANT TU RATION A RÉUSSI. KOLU NEUT 
NOUS NOIS ! NOUS NOIR! 


['N. > || (11 x 5 DIEU on) 
lil (Ce: LOUÉ 
en) À 
\ 


OA “ 


\ 


ATLAS VA FRANCAI/R LE SEUIL 
DE ZA CHAMBRE LLAND VNE 
SENSATION DE FROID SUR LA 


NUQUE LE FAIT 
SE RETOURNER... = 
Le. 


SALUT, CARTER : 
BONJOUR, PETIT 


—— 
BONJOUR ! 


—— 


CL J 


SA RAPIDE | ASCENSION EST UN 
MYSTÈRE. À SON ARRINÉEIL 


j Y A3 ANS, 4 
PR CETAIT UN 
# j 


HASS . 


rre 


| [NERLE SUJET : LES 
ù CAUSES PEUNENT 
TRE INNOMBRA - 


/ 


QUES MOTS.ATLAS MET HONDAM AU COU- 
RANT DELE QU/I EST ARAIVÉ À FANDOI PH 


CES CUR\EUSES . HALLUCINATIONS 
À QUOI POURRAIENT -ELLES ÊTRE DUES ? 


DIFFICILE À DIRE SANS EXAM- 


N à 


ÉTRANGE PERSONNAGE ! QUI EST-CE 9 


LE PSY CHHATRE HONDAM , LE 
DIRECTEUR DE LA CLINIQUE... 
C'EST UN DES NOMMES LES 
PLUS RICHES. ET LES PLUS 
INFLUENTS DE LA NILLE ! 


ATLAS NF PEUT OUBLIER SA REN- 
CONTRE AVEC HONDAM. BIEN QU'IL 
PERCOIVE EN LUI COMME UNE MENA- 
C£ 11 DECIDE DE LE CONSULTER …. 
RE Ÿ 

TU AS DEMANDE À ME PARLER, 
ATLAT D y—— 


_d 


OU. JE NO - 


DRAS NOTRE ANIS 

SUR UN SUJET QUI 

NINTERESSE BEAU - 
: COUP ! 


CELUI-CI EST INNOFEN5SIF 
= ni LA SSURE ! BOIS A MA 


4 PTEVT: EM: 
NS NOUS ÊTES 
TRUP AIMA - 


À PENE ATLAS A-T-/L #0) QUNE 
BRUSQUE TORPEUR L'ENLA HIT. DANS LA MA/N 
DE HONDAM UN MYSTER/EUX PETIT 
DISQUE EST APPARL.. 


nn me 


LA WLONTÉ DATLAS CÈDE. 
RS EE 
OBÉIS ,PETIT !/ JE TE L'ORDONNE! 


A —_— << 


‘UE NOUS EN PRIE..LAIS- 
\ SE 2-MOI PAR - 


REGARDE -MI , 
ATLAS... DANS 
LES YEUX ! 


MAINTENANT, LE RESARD , 
D'ATLAS 

FIXE: FAS- 

CINÉ, LE DISQUE DE MÉTAL QU! ETTE DES!- 

NISTRES REFLETS. MAS SOCDAIN... ER 


— a 


V'ENS , 
be” tn PES EURE DÉSIRE TE 
D 


PARL 
NON : 'JYEMNE QUE SE 
NEUX PAS : pl 1 
L— 


CE LREF INSTANT FERMET À PRÔFI/TANT DE LA CONFUSION. 
ATLAS DE SEACER SPA TORPEL/R MARIE PARENT; FLLE AUSSI 
SE AVE VERS LA PLATE .! A CF L/BÈREEZ. dE. 
ARRÊTE ! REVIENS IC1 ! | PAR IQ !ILS 
N'OSERONT. PAS NOUS POUR- 
ms GUNRE !/ 


'tsss” PÈ 
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CEST MON DNCLE. ET MON TUTEUR 5US - 
QU'A MA MAAORITÉ ! IL S'APPELLE JOHN 
DICKINSON ! = 


Haies ed: ss NE: 
—— fave NOUTLANT-I ... VOUS 
L "sl OSLISER À FAIRE 
=! ss sé 


PE" 


EE DANFER COM - 

ON LES POUSSE 

SE CONCIER L'UN 
LAUTRE.. 


os | 
D Al] 
-3X TAN 


— YA 


/ 


Ter 
= u 


IL DOIT ÊTRE FOU !.… IL VOUDRAIT 
QUE J'EPOUSE HONDAN, CET HOM- 
ME HORRIBLE ! UN ANENTURIER 

QUI MEN NEUVT 


PTS Men 


UNE LUMIÈRE SE FAIT JOUR DANS 
L'ESRRIT DATIAS, 


—_—_—— _— 


DE QUOI 


QU'A MA SOUFFRE NOTRE ONCLE ? 
FORTUNE } PRE 


LF X 


/ 


> 
D'HALLUGONATI\ON S ..HONDAM 
SEMBLE ÊTRE LE SEUL À 
POUVOIR LE SOIGNER PAR: 
FOIS, LA NUM. IL AURLE 
“ COMME UN POSSÉDÉ ! 


’ 


SANS HÉS/TER.ATLAS COURT 
À LA CHAMBRE DE KROU FT 
S'ÉTEND SUR LE LIT... 


BON SANG ! MAIS ALORS... CON- 
FIANCE ; MARGIE / 


PEUT - E PUIS - 
dE NOUS A)DER ! 
SE | 


RANT QUELQUES MINUTES, 
JE T'EXPLIQUERA\ ! 


Se PERSONNE N'ENTRE DU- 
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NOUS NOULEZ DIRE... QUE 51 MARGIE 
ATLAS AE one pee, | RE ve0s ÉPOUE FA ELLE EM. 
CERENDENT NVisiae Ds] | SERA MALAPE..COMME MOI 
TANT. D'APRÈS SON ESPRIT tin s 
SE SÉPARFE DE SON CORPS. QUI. Moi SEUL AU MONDE 

TE VAS ENTRER DANS LE PUIS VOUS GOISNER . NOUS LE 
BUREAU DE HONDAM... ÉCOUTER SANEZ IL PAUT  TENWS 


CE QUE SE DISENT NOTRE PROMESSE ! 
CES HOMMES ‘ Lo 


ATLAS SURRREND DANS LE REGARD DE DICKINSON LA MÊME 
ÉROUVANTE QE CELLE QU/ L'AVAIT FRAPPÉ CEE HASS. 


de mm er 


SOYEZ TRANQUILLE , ESORES -0F LA CONVAINCRAI ! 


TEA 


TL. BIEN EN, ) 


L£ LENDEMA/N MATIN, ATLAS 

J'AI L'IMPRESSION QUE LA FRAPPE À LA PORTE DU JOUR - 

VA INTÉRESSER MAIÏTLAND / NALISTE. QLAND CELUI- C1 4C/ 
CR | OUVRE ENFIN... 
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LE WSAGCE DU JOUANALISTE EST MÉCONNA/SSAB!IE. 
JL SEMBILE TERRORISÉ.. 


ne —— TE 
0 PE | 


NA-T'EN, ATLAS !L… PEN - 
DANT QU'IL EN EST TEMPS ! JE NE SAIS RIEN.. ET NE VEUX 


RIEN SAVOIR! ADIEU _ nn 
ei 


LA PORTE CLAQLE.. 


A 
LE MÊME REGARD ÉTEINT \ TE. AD HONDA LU Eee 


QUE HAGS LE MYSTÈRE LE CHEMIN... 
S'ÉPAISSIT !.. JE DOS ME 

CONFIER À PÈRE..LE SE- 
EST TROP LOURD POUR SYMPATHIQUE , ATLAS 

MOI SEUL... PT PEUT- ÊTRE MAIS TROP  CURJEUX '… 

DANGEREUX … JE SERAIS DÉSOLÉ QU'IL 
T'ARRIVÂT QUELQUE 


Se. 


NS. AE AY 
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L'OUBLIE PAS ! IL FAUT FAIRE AT- 


TENTION , PAPA / y 
CERTES. 


ANNS CALME TDI | PEUT- 
ÊTRE EXAGÈRES - TU 
LES MENACES DE HON- 


= s ATLAS REUOINT SON PÈRE , 
ne CRNREETSS, ÉPOUVANTÉ, ET IV, RACONTE 
A KOLU' NE . + TOUT 


à 


CE TYPE M'EST ÉGALEMENT 
ODIEUX .. ET C'EST UN. DES 
NOTABLES LE PLUS : 

EN NUE DE 1A 

NILLE!. Si 

FRIEDRICH DÉ- 

NIENT GOU- 

VERNEUR IL 

SERA NICE - 


LA 


TELLEMENT LIÉS..MES 
| SOUPFONS SE CONFIRMENT 
“? ; és assises _ 


:/ [QUE NEUX - 
!) Le DIRE ? 


us 


LE CANDIDAT DU PARTI ADVERSE, 
HASS ,S'EST SUICIDÉ DANS UNE 
CRISE DE FOLIE CAVSÉE PAR DE 
TINUE LLES FALLUCINATIONS | 
CETAIT HONDAM, J'EN SUIS SÛR !- 6RÀ 
CE AU POUVOIR HYPNOTIQUE AVAUEL 
VAI FAILL\ MOt- É PR. 
MÈÊNE SUCCOM- 
RER! 
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ATLAS SF PRÉCIPITE SUR L£ J'A\ DECOUNERT DES CHOSES 
TÉLÉPHONE. LL VEUT TOUT TERRIBLES .. QUE JE TE DIRAV 
DIRE A'MA/TLANDL'NCITER | | DUSSÉ -JE Y LAISSER MA RA\- 
REPRENDRE L£ COMBAT... SON OÙ MA VIE... VIENS !… 
ANEC TON PÈRE ! LES 


JE NOUS EN PRIE... SECOUE2-VOUS. MER 
ECOUTEZ-MON.. C'EST IMPOR- | l'or MAITLAND! 
D AR ENNERREER TANT ! ! 
TRS ne ee L Ml ARRNE 
SON, PETIT. JE AN KT 
SERAI PRS LÂCHE KA 
AA, CONME 


LES PU- 
i AT ad 
| N_ — 


D VAS 


S 


RECOMMAADANT 
AUX ENFANTS DE 
NE PAS QUITTER 
KOLU UNE - 
SELLE M/NVTE, 
ATLAS FT SON 
PLREFONCENT 
CHEZ LE VOLRNA - 
L/ISTE.LA PORTE 
DE L''APPARTE - 
MENT EST 
OUVERTE... 


INUTILE .. TROP... TARD.. 
AVANT DE MOURIR , dE 
HTLAS _ HONDA NEUX TE DIRE... TOUT. HIER 
EST RESPONSABLE DE TOUT IL pr DS, 
HYPNOTISE LES GENS ...IL EN FAIT M 

LES ESCLAVES DE SA NOLÔNTÉ 

CHUT..NE VOUS FA - 
TIGUBZ PAS. J'AP- 
PELLE UNE 
AMBULAN - 


MA/TLAND GIT SUR LF PARQUET 
AFTN/SANT... 
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SOUDAIN J'A1 COMPRIS QUIL ki 
S'ÉTAT EMPARÉ DE MA 
NOLONTÉ.. CETTE NUIT... 
LES MONSTRES ONT ENVAH\ 
MA CHAMBRE..ILS IONT , 
—— k PERSEÇUTÉ... 


AUJOURD'HUI..CE DÉMON A DÜ. 
INTERCEPTER NOTRE CONNERSA- 
TON ...iL EST NENU (Cl: AVANT 
NOUS..IL À CHERCHÉ 
PARTOUT... CETTE 
LISTE. SANS LA TROU- 
NER .. C'ÉTAIT DUR... 
DE RESISTER À SA 


JUS QU'A 


— 


LE MSERARLE LIL L'A ABATTU 
POUR QU'IL SE TA\SE ? d 


LE JOURNAL/STE RETOMBE.- 
SANS V/E. 


ie 


PAUNRE MAT -/ 
1 LAND !/ 


= TT 
24 


\ 


UN “CON PRIT NOEL RE- 
CUEILLE LA LUMIERE ET LA 
PROOETTE DANS LES YEUX 
DES SUJETS À HYPNOTISER ! 
LES SORDERS MAYAS S'EN 


es  GERVAENT 


DISQUE 
MÉTALLIQUE ANEC 
LEQUEL HONDAM À 
ESSAYE DE M'HYPNO- 


JADIS …. 
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CE NONDAM À DÙ : LS AIME- RENTRONS NITE À LA 
ÉTUDIER LES MAYAS!| | kA4/enr Ace: | | CLINIQUE; ATLAS ? d'a 


\L SE SERT DE SES TER LA POLI- RATE DE VOIR LES EN- 

SONANMUSORCES POUR |! CES ANS 2e |'ÉPANTE EL 

REALISER UN PLAN CRAIGNENT MO\ AUS S) 
CHE MIN 


D\ABOLIQUE QUI NOUS 2£ N) E PAPA ! 
CHAPPE / DAS CAUS. LA FAISANT, NOUS JET - 


POLIENE SE TERONS UN COUP 
BCRNERA -T-ELI D'OEN SUR LA LISTE 
MAS. À S/GNA- 
LER LE DÉTÉS 
DE MA/TLAND ? 
ET PUIS... 


DES NOMS - DES DATES / DES UNE LISTE DES PATIENTS DE 

ANNOTAT/ONS... pe qu à HONDAM .. CEUX QUIL DOMINE 
NDRE . OÙ DOMINAIT PAR HIPNOTISMNE 

MSITÉ LE A AVRIL. DÉBUT ET MENACES ? eds” 

D'HALLUCONATIONS UNE SEMA - es 

NE PLUS TARD. MACE.. NU LE CELA NOUS 

23 ...1ES RALLUCNATIONS SERA TRÈS UTILE / 


MAIS QUAND ' ARRIVEÉS à LA CLINIQUE LS SE PRÉCIPITENT 
À LA CHAMBR£Æ DE KOLU. Je 


| / KDLU 
MES ENFANTS / 


PERSONNE ! IL NV\Y 
Ar. A ne") 


0 


11 
| 
! 
|: 


FIN DE 


F | | À L'ÉPLSODE 


/ 
| 
| | DANS 
| 


” 


ATOLL:01: 
LA CITÉ 


‘4 


#a 
: 
ù 
À 
ù 
Û 
à 
É 
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À 
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À 
ù 
À 
ù 
N 
| 
ù 
à 
ù 
| 
\ 
À 
ù 
À 
ù 
À 
à 
k 
ù 
à 
\ 
ï 
ù 
k 
ù 
\ 
\ 
k 
ù 
À 
à 
è 
à 
8 
ù 
À 


DEMANDEZ-LE 
À VOTRE MARCHAND 
DE JOURNAUX 


V LL LL LL LL LL LL LL LL LL LL LL ER LL LS 


54 


LE COMTE DE LA 
BALTIQUE 


SUR LA 
£ATE “AORRkES. 
As "DE LA Ma. 
ee 2E CEST LA RÉRIQDE LA PLVS 

LS IR mo. SANÇFLANTE DE L'H/STOIRE 
SCANDINAVE. DFS LUTTES /N- 
TERMINABIES SÉRORENT LES 
POYAUMES DE SUEDE ET DU DANE- 
MARK RÉUNIS SOUS VNE MÊME 
COURONNE . DANS LA RALTIQUE, 
LA “NOFRKOPPINS" À SUB! LES 
ATTAQUES D'UN NAVRE PLUG 


©L15 SANT... 
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VIRAGE DE YVINGT DEGRÉS NERS LA. 
CÔTE ! NOUS DIRIGEONS DE CE CÔTE 
LE TR DE NOS BATTERIES 


À < HI te\ D 


de D = ASSIS 


LE NAVRE SVÉDDIS TIEAIT LE MAITRE D'ÉQUIPAGCE S EST 

TÊTE À L'ENNEMI) Mars 50 -| | LANLE VERS LE COMMANDANT QUI 

DAIN LE MÔÊT £57T TOUCHE... | À ÉCHAPPÉ DE JUSTESSE À 
LA MORT... 


…. MA/S BIENTÔT LA BATA/LLE 
EST GAGNÉE... LL SE REND AUSS/- 
TÔT AUPRÈS DU BLESSE, TRANS 
PORTÉ DANS 5A CABINE. 

LE OMMANDANT £ST /N- JE 
CAPABLE DEP SECOURIR L'HOM- TE D0IS LA VIE , NOLLER !_ET To 
ME QUI V/ENT DE LE SAV GESTE GÉNÉREUX PEUT TE LAS 

SER INFIRME.... 
TT HENE 

REGRETTE RIEN :.… 

[ JE CONNAIS LES 
RISQUES ! 


MAS LE MEDÉLIN VENAIT D'EN- 
TRER SUIVI DE SON AS5/5 TANT... 
NE HELRE PLUS TARD.….. 


.... NOUS SAUVER LA VIE C'ÉTAI 

: GRUNER LE BATEAU !.. N'APPELEZ 
PAS LE CHIRURGIEN : ADVIENNE 
QUE POURRA ! 


A FALLU L'AMPUTER DE LA JA 
BE GAUCHE ! 


QUEL COURAGE 
L N'A PAS POUSSÉ UN 

SEUL CRI: J'ÉTAIS DER- 
RIÈRE LA PORTE ! 


LA DUCHESSE 


LA! NORRKOP - | [NOUS ATTEND 


PINF" EST 
RENTRÉE AL 
PORT. LE MaAî- 
TRE D'ÉQU/PA- 
FE À ÉTÉ DÉSAR 

QUÉ ETLE CAP). 

TA/NE JONAGSON 


TROULVE SON ÊLÉ - 
FANT PALA/ 


À L'ÉTAGE SVPÉRIELR... ET LE CAPITA/NE RACON- 


TE À SA FEMME L'EXPLOIT 
DE SON MAÎTRE D'ÉQUIFA - 
FE. 


EL tte mm 


ABEL'.. LE CIEL SOIT LOUE ! 
TUES DE RETOUR ! 


Et 


NOVS DEVRIONS ALL 
LE NOIR ,ABEL!'. CET HOMME 
A SÜUREMENT UNE FAMILLE... 

NOUS DEVONS L'AIDER ! 


4 JE SUIS 
NINANT &RÂCE AV SACRI- 
FICE DE L'UN 

DE MES HOM- 


DES LE LENDEMAIN , HS SE RENDENT DANS LA MODESTE 
MA/SON DE WOLL£R. IMMOB/L/SÉ DANS SON FAUTEUIL ... 


JE N'ARRIVE PAS ENCORE À MAR - 
CHER MÊME AVEC DES BÉQUILLES.. 


À CT INSTANT. MADAME WOLLFR 
ENTRE PORTANT UN BÉBÉ... 
ME CHARGE DE L'ÉDUCATION DE TON 


FILS... IL ENTRERA PLUS TARD À L'ÉCOLE 
NBNALE ET DEVIENDRA UN MARIN 


D'APRÈS NOÔTRE LO\, SEULS LES 
NOBLES PEUVENT ÊTRE OFF - 

CIERS DONS LA MARINE ROYA- 
LE.S\ NOTRE FILS PORTAIT NO- 


TRE NOM. IL POURRAIT DEVE- 
N\R AMIRAL. 


TU PEUX COMPTER 

SUR MON , WOLLER 
JE T'AIDERA\ 

AU MAXIMUM... 


NOUS POURRONS MÊNE FAIR 
DOVANTAGE POUR LUI,51 VOUS 
ÊTES D'ACCORD.. 


MAIS … MAIS CE N'EST PAS 
POSSIBLE … 
JE VAIS OVITTE 
LE PAYS POUR QUE LOUES 
ANNÉES... JD'Al BESOIN DE 
NIVRE AU SOLEIL... JE POUR 
RA\ EMMENER L'ENFANT... 
\L RENTRERA ONEC 
MO\ETIE LE 
PRÉSENTERAI 
CONME M ON 
FILS. 


Ta) 


IL GRANDIRA CHEZ NOUS; 7TAND/S QLÆ WOLLER ET SA 
COMME NOTRE PROPRE FILS LEMME ÉCHANGCENT DES 

IL N'APRRENDRA JAMAIS LA REGARDS ANEDISSÉS, L'EN- 
VÉRITÉ... VOUS DE DÉCIDER! FANT TEND LES BRAS VERS 


DANS LE S/LENCE ; LA LES DEUX PARENTS SE RE- 
VOIX DŒ WOLLER S'ÉLÈVE TROUVENT TOUT SELLS 
LMLE … "= 


es C'EST LUI QUI C'EST AFFREUX L.. MAIS C'EST 


A DÉCIDE... QUE LE CIEL PEUT-ÊTRE 5A CHANCE... BIENTÔT 
LE BÉNISSE ET NOUS PRO- | [NAÎTRA NOTRE SECOND ENFANT... ET 
TA PENSION EST BIEN MAIGRE... 


PEUT- ÊTRE … MAIS 
JE NE VEUX PAS 
VIVRE DE CHARI- 


NOUS N'AURONS PLUS QU'UN ENFANT... L'AUTRE PORTERA LE 
c : 3 NOM DE JONAS SON 
ET DEVIENDRA CE 
QUE JE N'AI JAMAIS 
PU DENENNR.. 


LA NAISSANCE DE 
L'ENFANT. A L/EU QLUEL- 
QUES MOIS PLUS TARL.. 


UN AUTRE GARÇON ! NOUS 
L'APPELLERONS AUGUSTE: 


— UN NOM IL- 
M) LUSTRE 


SON 


MELRT AUSSI! ETLE JE - 
NE AVEUSTE E5T CON - 
FIÉ À L'HOSPICE DES 

ENFANTS DE LA MA - 


.…. 51 JEUNE / 
XX 
Le 


ZA NEIGE TOMBE SUR 57 
KHOLM … LES PASSANTS S'AR- 
ARÊTENT. POLAR RAECARDER LE 
CARROSSE ROYAL SUIVI DUN 
CAVAL/ER.... 


ALFUSTE WOLL 
A JUSTE UNWAN|| DAME JONASSON NE 
À LA MORT DE 
SON FRE. A 
LA MÊME ÉPD- 
QUE LA “NDRR:* 
KOBPING FAIT 
NAVFRAEE ET 
LE CANTAINE 
JONASSOX DIS- 
PARAIT AVEC 
QL/PAGCE. 
L'ITALIE, ON 
APPREND QUE 
MALAME JONAS - 
SOA QUI EST ME. 
RE D'UN PÆTIT 
GARÇON NE 
PEUT RENTRER 


CHEZ ELLE 
A'OVEL QUES JOURS DE D/5- POVZ RA/SON 
TANCE., LA VEUVE WOLLER DE 54NTÉ, 


.… D'A/U LEURS, MA - 


REVIENDFA JAMA/S AUS 
\ LN SUÈDE.. ET SUR 


SCN 


L/T DE MORT... 


MON FILS’... RAMENEZ2- 
LE EN SUÈDE ET 
PRENEZ SOIN DE LUI ! 


TANDI/IS QUE 
ŒRÉGOR JGNASSON 
£ST ÉLÊVE LANS 
LE LUXE D'UN 
SOMPTLEUX POLA/S 
SON FRÈRE , AVEVS- 
TE WOLLER FRAN- 
DIT DERRIÈRE LES 
MURS TRISTES DE 
L'ORPPAHEL/NA FT. PLU - 
SYELRS ANNÉES 3É- 
COULENT APPOR - 
TANT LA PAIX DANS 
LES ROYAUMES DE SUÈ 
DENORVÈSE ET DANEMARK. 


LA VOITURE ROYALE 5 ARRÊTE EN FACE 
D'UN MAVRE MARCHAND PRÊT À MET- 
TRE LES VO/LES.. LE CAVAL/ER OV 
VRE LA PORTIÈRE... 

— VENEZ , ISABELLE! 


J'ESPÈRE QU'ON AURR PENSÉ 
CHAUFFER LES CABINES! 
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UNE BONN CHALEUR LES AC- RÉFLÉCHISSEZ ENCORE ISABELLE. 
- RD... /LS RETI- CE VOYAGE VERS LE NORD EST 
RENT LEURS AAANTEAUX.… LE 


JEUNE CAVAL/ÆER EST REVETL TR en 
DE L'UMFCRME DE MARINE. 


JE SUIS LE LE 
CON. OÙ 


VOUS NE 
POUVEZ M'EMPÊCHER DE 

= UTENANT. JONAS - LE FAIRE, GRÉGOR !.. 
T LE CAPITAINE ? NOUS N'ETES NI MON 
—- MARI NiM FIA ! 
IL INSPECTE LES CORDAGES ! d De 
IL SERA LÀ DANS UN MD - 

1 MENT! 


LE DEVENIR EST MON PLUS CHER DÉ -| | POURQUOI ATTENDRE LE PRINTEMPS 
SIR.. ET NOUS LE SANEZ BIEN! POUR ME DONNER UNE RÉPONSE , 
ISABELLE ? POURQUOI ME 
NOUS EN REPARLERONS AU PRIN- ous TANT LANGUIR ? 
TEMPS , GRÉGOR !… JE YEUX PASSER or 
L'HIVER DANS LE CHATEAUX DE MA 


LE REGARD DE LA JELNE FILLE 5SE FERME BRUSOUEMENT:... 
FRÉCOR SE TAIT.- UN MOMME VEUVNE VIENT D'ENTRER.... 


nl 


QUI ÊTES -VOUS ? JE M'APPELLE AUGUS - 
TE \WNOLLER … JE SUIS 
LE CAPITAINE DE CE 
BATEAU... 


Pa 


| 0228: 


2 C1 DA UE 
SO ..;: LE COMMAN - ._OR LE ROI A DECIDE © 
trier ane DANT ME DE- SES RATEAUX NE DEVAIENT 


MANDE POURQUOI NOUS AVEZ CHOI- ÊTRE UTILISÉES QUE PAR SES 
Gi UN BATEAU MARCHAND POUR DESCENDANTS DIRECTS... 
CE NOYAGE …… ET PAS UN BA- 
TEAU DU RO\! En 
: NOUS LE SWE2 
BIEN ; GREGOR ! J'APPAR- > — 
SNJ -HENS À LA FAMILLE RO7A- 8 N\ 


LE MAIS JE NE SUIS PAS NN 
\p\ 


J LES . 


DE DESCENDANCE DIRETE.. Qt N 
SNNK, 
À Æ > 


MAIS NE CRAIGNEZ RIEN ! JE SUIS 
SURE QUE LE CAPITAINE WNOLLER 
CONNAÎT BIEN SON DENDIR … 


JE L'ESPÈRE .…. ET JD'‘ES- 

PÈRE AUSSI QUIL CONNAÏÎT LA 
BALTIQUE ET LES DANGERS 
DE L'HIVER …. 


J'A! DÉJA PARCOURU CETTE RO 

SIX FOIS, MONSEIGNEUR.. LA ROUTE 
ZÉRO COMME ON L'APPELLE.. DÉ- 
PART. EN HINER ET RETOUR AU 
PRINTEMPS CAR LE BATEAU SE 
TROUVE RLOQUÉ PAR LES GLACES 


DES L'ARRIVÉE ET LES 1€ NS 


NE SONT P2S SEULE- 
MENT DANS LA MARINE 
ROYALE... J'AI PRÉFÈRE 
LA MARINE MARCHANDE 
OÙ JE SUIS CAPITAINE 
ALORS QUE DANS LES 
ÉQUIPAGES ROYAUX ,JE 
N'AURAIS PAS DÉPASSÉ 


ne 
FAR 


JE NEUX SIMPLEMENT VOUS 
DIRE QUE S'\L ARRINAIT OUEL- 
QUE CHOSE À SON ALTESSE, 
LA BALTIQUE SERAIT UN CHAMP 
DE BATAILLE TROP PETIT 
POUR NOUS DEUX ! 


: J'EN 
PRENDS NOTE, MONSEIGNEUR 


LENTEMENT. CRÉCOR JONASSON 
SE DIRICE VERS LE CERCLE RO - 
AE …. D RS ir ES 

——— MOLLER !… CE NOM 
ME DIT QUELQUE CNOSE!..ET 
POURTANT JE N'AI JAMAIS 
RENCONTRÉ CET HOMME !/ 


TAND/S OLE LA NEICE TOMBE À 
GROS FLOCONS., LE RATEAL QUITTE 
LE PORT... _— 


IL NE FAIT PAS 
TROP FROID ENCORE … ANEC UN PEU 
DE CHONCE, LE BATEAU 
NE SERA PAS BLO- 
QUÉ PAR LA GLA- 
CE... 


NMANLE LE FILS DE 
WOLLER ; LE MAÎTRE D'ÉQUIPAGE I! 


OUI... L'HEROÎQUE WOLLER ! 
JE ME SOUVIENS MAINTENANT / 


LE FILS DU 
MAÎTRE D'ÉQUI- 
PAGE WOLLER 
QUI A SAUVE 
MON PÈRE 
JE REGRETTE 
DE LUI AVOIR 
PARLÉ SÈCHE - 


ET POURQUOI? SERIEZ -VOUS 
yuALOUX DE LUI? N'AYEZ 
CRAINTE POUR ISABELLE /…. 
UNE PRINCESSE DE 

SANG ROYAL NE 

PEUX PAS ÉPOUSER 

UN HOMME DU 

PEUPLE 


y ce” 1 
1/7 


LA “CLAR/ISZA l'AVANCE LENTEMEN 
SUR LA BALTIQUE.A LA NEIGE 
QUI TOMBE TOUJOURS S'EST 
AJOUTÉ IN VENT VIOLENT... 


IL FAUDRAIT RENTRER ALTESSE ! 
IL FAIT TROP FROID POUR NOUS ! 


JE SUIS NÉE DANS 1E NORD, 
| CAPITAINE ! LE FROID ET MOI 
SOMMES DEUX MEUX 


ILS ATTAQUENT LES BATEAUX PR! - 
SONNIERS DES GLACES... ANAIS 
N'AYEZ RAINTE / ALTESSE ! IL N'ES 
PAG ENCORE NÉ LE “PIRATE/' QUI ME 
MENDRA TÊTE / MÊME 51 VOTRE 
AMILE LIEUTENANT JONASSON, 
N'EST PAS DE CET 

ANS ? 


MAIS... 
J'AI L'IMPRES - 
S\DN QUE 
NOUS LUI EN 


JAMAIS PAREILLE PENSE NE 
M'A EFFLEURÉ L'ESPRIT 


2 


_ 


MAIS DITES-MOI...EST-IL VRAI 
QUE LA BALTIQUE EST INFESTÉE 
DE PIRATES 9 


PIRATES EST 
UN BIEN GRAND MOT, ALTES- 
SE !… TOUT AU PLUS S'AGIT 
IL DE PILLARDS LAPONS ET 
FINNOIS QUI S'AVENTURENT 
SUR LEURS TRAINEAUX LORS. 
QUE LA MER EST GELÉE 


LE JEUNE CAPITAINE NE RÉPOND PQ. 
AU BOUT D'UN MOMENT. /SABELLE 
POUSSE VVYE EXCLAMATION... 
MAIS JE SAIS !. WOLLER /.. VOUS 
ÊTES LE FILS DU FAMEUX MAÎTRE 
D'ÉQUIPAGE QUI À SAUNÉ LA VIE DV 
CAPITAINE JONASSON !... LA FAMIL- 
LE JONASSON NE S'EST PAS 
MONTRÉE TELLEMENT RELONNAIS 
SANTÉ, N'EST-CE PAS ? 


… MAIS 9 ‘AURAS SOUHAITE 

QUE LE FILS DE JONASSON 

NE ME TRAITÉE PAS 
ANEC UN TEL 


JE NE PENSE PAG QUE MON PÈRE 
AIT AG DANS L'ESPOIR D'UNE 
RECONPENSE... CÉTAIT UN 
LOMME DE LA MER, C'EST 


haie RARIANS. Siaurcen A 5TOKOHM, UNE ÉPAISSE. 
COVCHE DE NEIGE RECOL 
CHOGE !.. JE NE NEUX PAS VRE LE SOL 
RÉVEILLER UN PASSÉ da 


QUI APPARTIENT A MON er EST-CE QUE 
/ LACLARISSA!"EST ARRIVÉE 
AU PORT À TEMPS ?. LA 
TEMPÉPATURE EST BRUS. 
QUEMENT TOMBÉE 


PÈRE 


5\ WOLLER G'EST CONTENTÉ DE 
LONGER LES CÔTES. BLOQUÉ OU PAS, 
IL AURAIT PU REJOINDRE LA TERRE 


FERME... MAIS IL À SANS DOUTE 
PRÉFÈRÉ NANIGUER EN HAUTE 


S\ LE RATEAMU EST PRISON. 
NIER DES GLACES ; IMPOSSIBLE 
DE BOUGER AVANT LE: PRIN - 
TEMPS ! ET IL RISQUE D'ÊTRE 
ATTAQUÉ PAR LES PIRATES’ 
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DEUX JOURS DURANT, CRÉGOR . SANS 
NOUYELLES ,EST FAN PROIE AUX /DÉES 


UNE HEURE PLVS TARD . LE VEUNE 
HOMME JE FRESENTE DEVANT SON 


NOIRES … . 
rrmri PRESQUE TOUS LES PORTS 
SONT BLOQUÉS...ET TOUJUURS 
AUCUNE NOUVELLE DE LA‘CiA- 
RISSA" NN DE SON ALTESSE / 


Re 
NON ; INUTILLE 


D'ENVOYER UNE COR - 
NETTE.. SON ALTES- 
SE NE COURT AU- 
CUN RISQUE ET LA 
CLARIS SA" À DES Yi- 


GRANDS - DIEUX / 
| /SABELLE! 


JMM\- ke 
j* = mn 
: _ ne 


Pr 
ee 
L 14 LES LN 


L'AM/RAL NE PEUT RÉFUSER L'AU- 
TORISATION ET LA COËLETTE QUTTE 
STOCKHOLM DEUX JOURS PFLLS TARD... 


IL M'EST IMPOSSIBLE DE DÉTA- 
CHER UN BATEAU ROYAL. D'AIL. 
LEURS IL SERAIT 

ÉGALEMENT BLO. 

QUÉ C'EST LA PREMIÈRE FOIS DE MA VE 
QUE JE NOIS UN BATEAU LEVER L'ANCRE 
EN CETTE 5AISON!.. - 


DANS CE 
CAS ,JE YAIS 
DEMANDER 
IL VEUT 
FASO SETERE, REJOINDRE LA “CLARI SSA" MAIS 


L SERA BLOQUÉ RIEN AVANT! 


MAIS POURQUOI NOULEZ- 


ERONS BLO - 
Ne NOUS QU'ON LEUR METTE 


QUÉS PAR LES ÆLACES, NOUS 
DES CENDRONS LES TRAÎNEAWKX ! 
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FT DÈS QUE LA COÉLETTE EST 
LIOGCLE. LES TRAÎNEAUX SONT 


DES CENDOS … Dre te 
ESSANEZ DE NOUS 


FAIRE UN CHEMIN AVEC LES PICS 
ET RENTREZ À STOCKHOLM 51 
NOUS POUVEZ ! MOI JE VAIS 
NERS LE NORD ! 


C'EST LE SEL MoyEN 
POUR. ALLER TRÈS YITE..LA 
S'CLARISSA" À DES CHIENS 
À BORD! MOI ,JE N'EN AI 
PAS NOULU CAR JE VEUX 
ALLER PLUG NITE ENCORE... 


— —— 
ad 


AL D 
ur À °Æ 
a LS 


TROIS HOMMES ACCOMPAGNENT GRÉGOR DANS SON AVENTU- 
REVSE EXPÉDITION …. = 

TU LESSENTIEL “EST D'ARRINER JUSQU ‘A 
LA YCLARIS SA" ,RAMENER SON ALTESSE 
ET LA RECONDUIRE 
À SON CHATEAU... 


a 


UN JOUR ET UNE NUIT. ET LA 
S/INOLETTE LE LA YCLARI/SSA ‘ 
S£ PROFLE AU LOI... 


MAIS AUCUNE REPONSE NE V/E, 


LSASELLE !.… /SABGLLE ! 
LES NOILÀ !.. TIREZ DEUX COUP CAPITAINE WOLLER 1! 


DE FEU DE RECONNAIS SANCE' 


ip A 
D7///7/2x 


// 
ÿ - Se - 
= n 
er À 


LA FORGE SERRÉE , CRÉGOR ER/M: 
FE JUSQUAU FONT... 


L/ 


MON DIEU ! À 
RN 


= 


Z. 
1 


RS À 
«. mi 
 . , 


AUCUNE TRACE D'/SALBELLE MN D 
CAPITAINE... 

HUIT HOMMES TON 
MORTS AU COMBAT'.. LES AU- 
TRES ONT FUI OV ONT ÉTÉ 
FAIT PRIGONNIERS/.. 


ISABELLE. PRISONNIERE 72... 
IL FAUT À TOUT PRIX QUE 
JE LA  RETROUVE / 


LE VENT VOLENT FAIT 
AVANCER LES 
TRAÎVEAUX À 


WVE ALLLRE ! 


QUELLE FOUE!. 
NOUS ALLONS 
NOUS BRISER LE 
COU À CETTE 


À L'INTÉRIEUR ,PARTOUT DES 
7TKACÆ D'AFRESSION FT DE P/ - 


—— 


ISABELLE , OÙ EST- 
ELLE‘?. ET WOLLEIR ? POUR- 


QUOI NE L'A-T- 
IL PAG DEFEN- 


DE: LÉFÈRES TRACES , SUR LA NE!- 
EF RÉCENTE.. 


NOS TRAÎNEAUX SONT  BEAU- 
COUP PLUS RAPIDES QUE LES « 
LEURS. TRAÎNÉS PAR DES 


DEUX NUITS »; DEUX JOURS DE 
COURSE FOLLE ! ENFIN, TRÈS 
LO/N SUR L'ÉTENDUE 
BLANCAE, DEUX 

TRAÎINEAUX .. 


POURVU QUE 
CE SOIENT 
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DES HOMMES ENTOURENT LES 
DEUX TRAÎNEAUX … 
HOVETTE DU CAPITAINE WOLLER 


SE DÉTACHE.. ET. À CÔTÉ DIS 
LU)... JISALRELLE 


LE CIEL 
SOIT LUUÉ..ELLE EST EN 


J'A ÉTÉ OBLIGÉ D'ABANDONNER MON 
BATEAU POUR PROTÉGER SON AL- 
TESSE.... LES PIRATES NOUG AMAIE 


ATTAQUÉS UNE PREMIÈRE FOIS 
NOUS LES BNIONS 


REPOUSSÉS ! MAIS 
JE SAVAIS QUILS 
REVIENDRINENT 


UN NERITRBLE OFFICIER N'ABAN- 


DONNE JANVAIS SON BATEAU ! ,___< 
EN 


AGISSANT AUTREMENT, JE MET: 
TAIS EN PÉRIL LA NME D'ISABEL\E 
QUAND ELLE SERA EN SECURITÉ/JE 

REVIENDRAI SUR MDN BA - 


PARCE QUE , POUR MOI 
D'ISABELLE COMPTE PAR DES - 


ARRIVÉ TOUT PRÈS DE L'ÉQU/PA 
GE DE LA “CL ARISSA". FREFOR 
LA/SSE ÉCLATER SA FUREUR. 


QU'AVEZ2-XOUS FAIT, WOLLER? 
POURQUOI 


ANE2-NOUS ABXNDON - 
NÉ VOTRE RATEAU 7. EST-CE 


l'US2AGE POUR UN HOMME 


DE LA MER? 


EPARGNEZ - MOI 
NOTRE COLÈRE . MONSE1 - 


ENEUR JE ME POUVAIS 
PAS FAIRE AUTRE - 


… JE PEN SAIG: QU'ALLECHES 
PAR LE BUTIN:ILS NE NOUS 
SUIVRAIENT. PAG / J'A\ 


SAUVER AVANT TOUT LA V\E 


VMOULLU 
D'ISABELLE 


LA VIE 


SUS TOUT ! PARCE 
QUEOE L'AME 
ET QU'ELLE 


NAIMNE 


" 


LE REGARD DE FRÉCOR TE DUR- 
CIT. JL GE RETOURNE VERS LA 
JEUNE FULE au! So - 


QLELQUES AEFUVRES 


ILS SONT LA !.… 
DANS LA NEIGE... 


es. "SR 
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CACHÉS 
FEU . 


NC 


ARE 


y 


ro 


NON !... O AMAIS JE N'ARAN - 
DONNERAI L'HOMME QUE 


NE DITES PAS 

DE SOTTISES ‘!.… CET HOM- 
N'EST RIEN POUR NOUS! 

DUBLIEZ2- VOUS QUE VOUS ÊTES 
DE SANZ ROYAL? 


PARTONS !. 


. S\ LES PIRATES 
OSENT NOUS ATTAQUER , 


LS DEVRONT CONPTER 


ANEC NOS ARMES 


PLUS 7TAPRD..: 


\SABELLE !. 


- MONTEZ SUR 
MON TRAINEAU...JE NOUS EM- 
MÈNE EN LIEU je 


LA JEUNE F/LLE NA PAS LE TEMPS 
DE RÉPONDRE 


… LA FUS/LLADE 
GEST ARRÊTÉE. 


SONT REPLIES.. 


INUTILE DE FUIR: 
JONAS 5 ON.’ 


, QUE VOULF?2-NOUS 
INS INUER ?.. 


.QUE JE SUIS 
UN LÂCHE , PEUT- 


NOUS N'AVÆEZ BIEN ACCUSÉ 
D'ANOIR ABANDONNÉ MON 
BATEAU : 


VOUS N'ANVE2 
INSULTÉ.. NOUS Nous 
EXPLIQUERONS AVEC 


LE LENDENIAIN LES 
P/RATES RÉAPRARA/S SENITA. 
LAÆ ULONGCLE L/LE DE TRAT- 
NEAUX. … 


en nee) ne ee 


QUE COMPTEZ 
NOUS FAIRE? LS SONT 


TRES NOMEREUX ! 


WOLLER . RÉPLIQUE EN DÉGAÎT- 
MANT AUSGITÔ T... 


MAIS 
NOUS ÊTES FOUS / NOUS BAT. 
TRE AU MOMENT OÙ IL FAUT 
ÊTRE UNIS AU CONTRAIRE”. 
ATTENDEZ AU MOINS, QUE 
NOUT SOYONS ARRIVÉS 


AUSS/TÔT: LES ÉPÉES RENTRENT 
DANS LELR LOURRFEAU...LE 
FROUPE REPREND SA MAROUE. 
/SFA£ELLE À PRIS AL ACF A0- 
PRÈS DE WOLL£R. 


MAIS 
QU'ONT --ILS DONC A SE DIRE... 
LEUR AMOUR EST ser 
IMPOSSIBLE. / 


IL4 VONT NOUS POUR SUIVRE NOVS POUVONS NOUS FENTE 
SANS RÉPIT ET NOUS DRE PNEC LES PIRATES. 
! CONTRE MES BIJOUX IL 
FPE 1 LANSSERAIENT. PARTIR LES AU- 
en J'A UNE TRES ..ET NOUS RESTERIONS 
IDÉE ,; AUGUSTE / LA TOUS DEUX, UNIS POUR 
TOUJOURS ... NOUS VIVRONS 
DE NOTRE TRAVAIL... 


k NINRE PARMI LES PIRATES ?. OUI, C'EST 
ACCES TEE SEULEMENT LA 


WOLER NE 
QUE NOUS FOUR- 


CEPENDANT, MARIER MVRE 
C'EST PEUT-ÊTR HEUREUX 
L'NMQUF SOU & : 
TION POUR L 
ÂVITER LÆ 

CARNAGE...PEN: 
DANT LA #AL- 

TE D NUIT, 

/L REFLECAIT 

ENCORE... 


ve 


LE JOUR N'EST PAG ENCORE 
PSE QUAND GREGOR £E 


LA REC 
SON ‘'RIVAL!... TE 


FRÊÉGOR 5FE MEET EN ROUTE 
LINE HEVRE.. DEUX ÆMEURES DE 


ER 2 ne ou À 
MALHEUR !… 

WNOLLER EST PART)/.IL NOUS 
À TOUS ÆABANDONNÉS / y 

COMPRIS ISABELLE ? JE DOIS LE 
RETROUNER, MORT OÙ VIE ? 


RAICSENT LES 
TRANEAUX DE 
PIRATES... 


‘0 \NOLLER EST LA 
PROBABLEMENT... 
DŒS QUE JE L'APER- 
LOS: JE TIRE 
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LA SIHOUETTE DE YWOLLER SE FROFILE AU LOIN 


LE NOILA :...IL PASSE CHEZ L'ADVERSA)- 
RE: LE TRAÎTRE ! ILNE M'ÉCHAP- 
PERD PAS ! 


MAIS WOLLFR EST LOIN D'ÊTRE UN GRÉGEÇOR À HÉSITÉ UNE SECON- 

TRAÎTRF... /L TRANSPORTE CN PF- DEF ..£ET C'EST MAOLLER QU/ 

TIT BARIL DE POUDRE... TIRE EN DIRECTION DC CAMD 
ABSUR- PIRATE... 

DE, MON RÊVE D'AMOUR.JE PRÉ FÈ 


} Ï A es LS 
. ! 

RE ME SACRIFIER POUR ELLE. ÆELL l FRANDS DIEUX". 

SERA CERTAIMNEMENT PLUS HEU- Fa I à LE dde cor 

REUGE AVEC JO- . b PR 

NAGSON QU'NEC 7e F<ul = 

MOICHEZ LES 

PIRATES 


’ 


MY 


EN QLELQLES MINUTES, LE 


CAMP DES PSRATES SE TRANS 


PARTEZ ,90ONASSON!.. VOUS NE POU- 
LORME EN BRAS/ERK.. 


VE2 PLUS RIEN POUR MOI / ALLEZ 
_MOLLER, ET RENDEZ. LA HEUREUSE ! 


NOUS PARTIRONS OÙ RESTE. 
RONS ENSEM- 


MAIS, SOUDAN . ÉCLA/RÉE 
PAR LE F£EU,SE DÉCOUPE LA 
SILAOUETTE D'ISABELLE... 


oo 


ISABELLE ! ELLE EST NENVE 
NOUS SAUVER ! 


LN AUTRE COUP DE FEQ ET 
CREGOR JONVASSON TOMBE 
AUVPRÈSGS DE CELL QU'/H A 
REFVSE D'ABANDONNER.... 


51 NOUS D1S- 

PARAS SONS 

TOUS LES DEUX, QUI 
S'OCCURERA D'ELLE 2. 
QUE DEV'ENDRE -T- 


NOTE :NETE 
BIDONS - LES & MON- 


MAINTENANT, TOUS LES TROIS JE NOUS DEMANDE LA MAIN 
SONT RELUNIS DANS LA GRANDE D'ISABELLE POUR LE CAPITAIN 
SALLE DV CHATEAU DE LA WOLLER ?! 
ERAND- MÈRE D'ISABELLE T7 LE SERAIS HEU- 


ALTÉSSE, JE M'ADRESSE À VOUS COM REUGE DE LA LUI ACCORDER. 
ME CHEF DE LA FAMILLE. .JE VOUS NNNS JE NE PEUX ENFREIN- 
DEMANDE LA MAIN DRE LES LOIS. H£ 
D'ISARE LLE... Ra N'A PAS 
DE TITRE DE 
| NOBLESGE 


E 


CE LLNU ES 


MANS LE CAPITAINE AUGUSTE WOLLER PORTE LE 
TITRE DE COMTE DE LA BALTIQUE/ M PARTIR 
> DE CET INSTANT..EN MA QUALITÉ 
L'une DE DUC, J'AI LE DROIT DE 

.. NOMMER COMTE QUI 

de N'EN SEMPLE DGNE 


7 


CES DEUX 
FRÈRES, QUI 
AVA/ENT FALL) 
SE HAÏR FTLE - 
VENIR ENNEMIS 


L/ENS DE 
TION ! MAIS /LS 
SONT LV A 

VAMA/S PAR 
UNE PROFONDE 
AFFECTION... 


cv bc 


DE 
Épis006 fo 
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LE CONTE 
DE ATOLL 


La Chevauchée 
Âe Vichy Jones 


Vicky Jones avait douze 
ans. Il y avait maintenant 
un mois qu'il faisait partie 
de cette caravane. Il l'avait 
aperçue un mois auparavant 


alors qu'il rôdait sur les 
quais de San Francisco. Elle 
comprenait huit chariots 


rustiques couverts de bâches 
vertes. Des chevaux étiques 
les traînaient. Vicky Jones 
s'était approché, avait adres- 
sé la parole à un grand 
diable maigre et moustachu 
qui conduisait l’un des cha- 
rlotS : 

« Où 


père ? 


allez-vous,  grand- 


— Vers les Rocheuses, 
dans le pays de ces vermines 
rouges. » 


On était à cette époque où 
l'Amérique, à peu près 
inconnue encore, accueillait 
des milliers  d’émigrants 
européens. Ceux-ci établis- 
saient leurs fermes dans 
des contrées sauvages, ‘et 
vivaient dès lors en conflit 
permanent avec les Indiens 
qui défendaient pas à pas 
leurs territoires de chasse. 


« Avez-vous une place 
pour moi, grand-père ? 
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Le vieux fronça les sour- 
cils, fit claquer son fouet 


— Passe ton chemin, gar- 
nement ! Que penseraient 
tes parents si... 


— Mes parents ! dit Vicky 
en riant. Je les cherche 
depuis douze ans. 


Quelques têtes d'hommes 
aux visages décidés apparur- 
rent par les ouvertures des 


bâches 


— Qu'est-ce 
Will ? 


que c'est, 


— Ce gamin qui demande 
si nous avons une place pour 


lui. C'est un orphelin et, 
dame, je me demande si 
nous n'accomplirions pas 


une bonne action en l’ac- 
cueillant. 


— Süûr, grand-père, que 
ce serait une bonne action, 
affirma Vicky. 


Il n'attendit 


pas une 
réponse. Agilement, il sauta 
dans le chariot, s’assit 


auprès du vieux conducteur 
moustachu 


— Direction, les Rocheur- 
ses ! dit-il simplement. Vous 
verrez que Vicky Jones n'est 
pas un fainéant ! » 


La caravane venait à pei- 
» 
ne de s'engager dans les 


premiers défilés des Monta- 
gnes Rocheuses qu'elle avait 
été assaillie par une tribu 
de Sioux. Une retraite bien 
ordonnée avait permis aux 
chariots de se rassembler 
sur une étroite plate-forme, 
à laquelle on ne pouvait 
accéder que par un chemin 
étroit. Sur trois côtés, les 
flancs de la plate-forme 
descendaient à pic dans de 


profonds ravins. Sur l’autre 


côté, il y avait le chemin, 
couvert de cailloutis et les 
Sioux. Quatre hommes veil- 
laient, carabine au poing. 
On avait déjà repoussé six; 
assauts. Mais la nuit tom- 


bait, et, à la faveur des ténè- 


bres, les Rouges pourraient 
fort probablement envahir 
le camp. 


i 


«Ils sont au moins cin- 


quante, dit le vieillard 
moustachu qui répondait au 
nom de Will. UE : nous 
n'en sortirons vivants. 


Les chariots, alignés à l’en- 
trée de la plate-forme, for- 
maient une barrière au tra- 
vers de laquelle on pouvait 
apercevoir, à trois 
mètres, les sentinelles 
indiennes. Sur la platc- 
forme, les émigrants 
s'étaient rassemblés huit 
hommes, six femmes, trois 
enfants. 
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cents 


« La nuit sera sans lune, 
murmura l’un des hommes. 


— Ces vermines-là savent 
glisser sans bruit dans les 
ténèbres », dit un autre. 


Le crépuscule descendait 
sur la montagne. Dans le 
ciel couvert ne brillait aucu- 
ne étoile. Un quart d'heure 
encore, et on ne verrait pas 
à dix pas. 


« C'est dommage, dit Vic- 
ky en grimaçant. 


— Qu'est-ce qui est dom- 
mage ? interrogea le vieil- 
lard. 


Vicky fit la moue 


— Eh bien, grand-père, 
expliqua-t-il, j'étais conquis 
par votre tentative, moi. 
J'avais espoir qu'un jour, 
peut-être, à force de travail- 
ler avec vous dans la ferme 
que vous alliez édifier, je 
parviendrais à construire un 
chariot semblable aux 
vôtres. 


— Cela te ferait vraiment 
plaisir de posséder un cha: 
riot comme celui-ci, deman- 
da Will après un moment 
de silence. 


— Oh oui ! 


— Il ne sera pas dit que 
tu ne réaliseras pas ton 


rêve. Je te donne mon cha- 
riot. 


Vicky ouvrit de grands 
yeux étonnés 


— Votre chariot ? Avec 
les deux chevaux ? 


— Avec les deux chevaux, 
oui. Prends-le. Malheureu- 
sement. tu n'iras pas loin 
hélas ! 


Il] soupira tristement, et 
frisa sa longue moustache. 


— Votre chariot, avec ce 
qu'il y a dedans ? fit encore 
Vicky stupéfait. 


— Oh oui, dit Will. Tout 
ce qu'il y a dedans. Il est 
certain que je ne l’utiliserai 
plus jamais ». 


Vicky prit à peine le 
temps de crier : « Merci ! » 
et s'élança vers sa nouvelle 
propriété. 


Il savait bien qu'il allait 
mourir dans quelques minu- 
tes. Il savait bien aue les 
Sioux torturent leurs pri- 
sonniers. Qu'importait ! Il 
possédait un chariot, lui 
Vicky Jones, l'orphelin aban- 
donné ! Il ne voulait pas 
mourir avant d'avoir étudié 
ses nouvelles richesses. 


Tout d’abord, dans la 
pénombre, il alla vers les 


chevaux, prit ceux aui appar- 
tenaient à Will, les attela 
au véhicule. Il voulait voir 
l'effet que produisait son 
chariot «en état de mar- 
che ». Les défenseurs de la 
plate-forme le regardaient 
tristement. 


« Pauvre gosse ! » dit l’un 
deux oubliant son propre 
sort. 


Vicky sauta dans le cha- 
riot, et, un à un, recensa 
tous ses trésors. Il y avait 
trois sacs de farine, deux 
caisses de poisson séché, 
deux autres caisses de pro- 
visions, des instruments et 
des outils divers, du tabac, 
un briquet à longue mèche, 
des cartouches en nombre 
imposant, bref tout l’attirail 
nécessaire à des hommes qui 
s'éloignaient de toute con- 
trée civilisée. 


Et, pour la première fois, 
Vicky Jones se dit qu'il 
serait ridicule de périr là, 
maintenant qu'il possédait 
un chariot si bien garni. 
Attendre tranquillement la 
mort ? Non; avant de mou- 
rir, il voulait faire rouler 
son véhicule, guider les che- 
vaux, montrer qu'il était 
maître dans son nouveau 
domaine... 
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Il s’assit sur le siège avant, 
saisit le fouet, et le fit cla- 
quer. 


« Oh, gamin ! cria Will 
angoissé. Ne pars pas d'ici 
ces vermines rouges abat- 
tront les chevaux et s'empa- 
reront de toi ! » 


Vicky le savait. Il ne pen- 
sait même pas à fuir. Il vou- 
lait essayer son chariot, voi- 
là tout. Et, puisque de toute 
façon, il devait mourir. 


Il fouetta les deux che- 
vaux qui, dans la nuit, s'élan- 
cèrent sur le chemin rocail- 
leux. 


Tandis que le chariot 
fonce dans les ténèbres, Vic- 
ky Jones a soudain une idée. 
Abandonnant les rênes il 
saute sous la bâche. 


… Le briquet du vieux 
Will est là — et là sont aussi 
les caisses de poudre et les 
caisses de cartouches, et 
toutes les munitions empof- 
tées en prévisions des longs 
mois d'isolement. Vicky bat 
le briquet, allume un vieux 
sac bien sec qu'il place sur 
une caisse, et croise les bras. 


Le chariot roule toujours. 
Dix coups de feu retentis- 
sent. Le véhicule tangue, 


oscille, manque de chavirer. 
Vicky, déséquilibré, est pro- 
jeté sur le sol. Le chariot 
parcourt encore cinquante 
mètres, puis les chevaux 
tombent, atteints de plu- 
sieurs balles. Vicky, à demi- 


assommé par sa chute, ne 


s'est pas encore relevé. 


Dix secondes s’écoulent.…. 
Les Sioux — tous les 
Sioux — sont sur le chariot. 
Soudain, dans une formida- 
ble gerbe d’étincelles, il se 
disloque et saute dans la 
nuit avec une violence terri- 
fiante. 


« Le gamin est mort !» 
murmure le vieux Will cons- 
terné. 


Les assiégés, surpris par 
l'explosion, se sont rassem- 
blés au bord de la plate- 
forme. Des hurlements 
retentissent — clameurs de 
blessés, gémissements d’ago- 
nisants. 


« Je comnrends, reprend 
Will. Toutes les caisses de 
munitions ont explosé ! Et 
qui sait si nos ennemis épou- 
vantés, ne sont pas en fuite ? 
En avant, amis ! En avant ! 
nous avons une chance de 
nous en tirer ! » 
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Les débris du chariot pro- 
jettent sur les roches une 
clarté dansante. Des corps 
jonchent le sol. Trente-huit 
Sioux morts ou agonisants ! 
Les survivants ont fui. 


« Sauvés ! s’écrie Will. 


Puis, tout aussitôt 


— Mais le gamin... Pauvre 
gamin ! 
Une petite voix s'élève 


derrière lui 


— C'est dommage, grand- 
père : mon chariot roulait 
vraiment bien. 


Vicky est là, contusionné, 
mais indemne. 


— Je t'en offrirai un 
autre, gamin ! s’écrie alors 
le vieux bonhomme mousta- 
chu. Dès que nous attein- 
drons l'emplacement que 
nous nous sommes fixés, 
nous fabriquerons un cha- 
riot tout semblable à celui 
que je t'avais donné. Il sera 
à toi. » 


Il avait attiré l'enfant sur 
sa vaste poitrine, et le serrait 
avec tant de tendresse que 
Vicky, les yeux mouillés de 
larmes, comprit qu'il avait 
enfin trouvé ce qu'il n'aurait 
jamais pensé rencontrer 
l'affection qui lui manquait 
depuis toujours. 


pour vous détendre... 


MOTS T9 
ROISÉS 
PINS Je | 


VACANCES 


DAR CE FROID AAAT/A D'AUTUMME, 


ALORS Æ&RUE LE COUR N'EST 
DAS ENCORE LEVÉ LAN VELNE 
GAR£ÇCN SORT DE CHEZ LUI 


D'LUNE MANIÈRE CR/G/INALE.. 
{IL S “APPELLE ROBBY HOCD ET 
A DÉCIDÉ DE QUITTER SA 
PAAILLE QU  HAB/TE LES 
PAUBOLRES DE NOTINCGHAM.… 


UE GUITIE POUR TOUVOURS ! 
CET  ENDROIT QUE JDE ( 
DÉTESTE /.. PERSONNE NESE 
MOQUERA PLUS. DE MOI! 


\ 
l + 


DEPLI/5 TRO/5 ANS, ROBBY HAB!I- 
TA/T AVEC SON BEAL-PERE ET SES 
DEMI-FRÈRES... POUR LU), C'ETAIT L'ENFER 


VRAI z.. 51 TU RENCON- 
TRES FRÈRE TUCA SUR Ÿ 


LE CHEMIN DE L'ÉCOLE, re 7, 
Sos 


ILNE SERA PAS 

CONTENT HA, HA / 

V7 EST-CE MA FAUTE 51 JE 
SUIS NÉ À NOTTINGHAM ET 
St L'ON M'A APPELÉ ROBIN 
HOOD? LAISSEZ -MOI TRAN- 
QUILLE ; JE VEUX MON PDRRIDLE? 


PORRIDGE Z.HA: HA, UA L. JE 
S DE TON 


CROYAIS QUE LES H 
\E 5PÈCE NE SE NOURRISSAIENT 
. + 


ET CES 
PLA/SANTER/ES 
SE RÉPÉTA/ENT ie ns 
TOUS LES LŒ ASSEL /.Ÿ 
COURS... . NA ee AT JE VAIS PARTIR 
UUSQU'A CE en À Mg = TOUT SEUL DANS 
MAT/N .$à “al LA FORÊT DE 
D'AUTOMME 7 RP SHERWOOD ! 
OÙ... L. Ce : + 


MAIS UNE HEURE PLUS TARDr DE 205 
NLAGES  APPARA/SSENT DANS LE CIEL. 
Æ RUELQUES MINUTES h j 
APRÈS ; L'UORAGE 
ÉCLATE … 


IL SE RÉFUG/E SOUS LES 7 c 5 ? 
BRANCHES D'UN GROS CHENE … Kg D on Du 
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J QUE SE PASSE-T-IL DANS : 
CETTE -FORÉT, CE SOIR? LE 
GRAND CHÊNE 5'EST BRISÉ !…. 
A/DE- MAO! L'AMIE 

“ . 


SE 
REMET TANT 
A GENOUX , 

IL AVANCE 
LENTEMENT 


LORSQUE 


SOUDA/K.. 


-#A £ 
s R-B . BIGRE ’ IN CROYARLE !. 
[ QUESLAL LM HABITE DANS 
A L 


CREUX DU VIEUX 
CHENE 7 


ET ROBBY AIDE UN 
ETRANGE  ÆRSONNAGE 
À SORTIR DU TRONC DE 
L'ARBRE … 


BRAVE ! QUIL EST 
BON DE HUMER À 
NOUVEAU L'AIR DES 
VERTES FORÊËIS. 


{1 


Lan E— Le 
JE...Jf NE COMPREND5 
PAS TRES BIEN … GI... 
QUI ETES - VOUS ? 


( . 


ON M'APPELLE BLANCHE - VRA/MENT 7... MOIS ALDRS , OÙ SONT 
FARINE !.. J'ÉTAIS MEUNIER ; WILL SCARLET, LITTLE JOHN ET 


AUTREFOIS ; A MANSFIELD .. JE TOUTE LA BANDE DE LEURS JOYEUX 
CHERCHE UN &ARS DU NOM DE 


COMPAGNONS 7 
ROBIN HOOD ! ES | 7 JE VOIS /..TU CHERCHMES 
L'AUTRE ROBIN LOOD.: 


D È 
LP » 


= 


= M: DÉSOLÉ BLANCHE FARINE... Es 
2e M'APPeuLE || OE ROBIN LA EST MORT A 
A ) 
MAIS TOUT LE DEPUIS DES SIÈCLES 2... 


JR 
TU E$ CERJAINEMENT -{ f à 


MONDE AMPSPPELE! |A UN FANTOME / 
— ps 


J#E VIENS DE -MANSFIELD AUCUNE IMPORTANCE !. TU 


SUR © LES ORDRES DE FRÈRE : T'APPELES ÆAOB/AN HOODD.… 
TUCK... JE DEVAIS ATIENDRE À PARTNER DE CET INETANT, 
LE _COURAGEUX RORIN DANS LE MES AMIS ET MOI, SOM- 


CHÊNE CREUX ET ME. JDINDRE MES À TON SERVICE : 


AUX OUTLAWS BRAVE COMPAGNON ’..JE ‘ 
hat fes - c T'EN FAIS LE no : 


CIEL /77 QUELLE AVENTURE: 
. APRÈS TOUT, IL N'EST 
PEUT-ÊTRE PAS Si MAL 

D' AVOIR UN NOM 
COAAME LE MIEN ! 


: 


AAA/S 7O0T À COUP .…. N-NON LE C'EST MDN BEAU - 

PÈRE ET /UES DEUX DEMI- 
TRÈRES /. ILS SE SONT 
APERÇLS DE AAA 


DISPARITION 


TS ne = 
LE  GAMIN A DÙ PASSER 


PAR LA ! VOICI SES TIRACES ’ 
CHERCHEZ -LE! 


PAR MON 
LARQUOIS /..LE 
SHÉRIF DE NOTTIN = 
GHAM  SERAIT-IL A 
TA RECHERCHE 7 
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ROBBY OO ET BLANCAHE-FAR/A/E OÙUt!. Et POUR ME  RAME- 
SE CACHENT POUR OBSERVER NER CHEZ EUX 
ES. 
E - 


LES ARR/LVANTS.… 


MON £. BLANCH 
FARINE ; LE FILS DU 

[[ÜÙ MEURIER: NE LE 
À | PERMETTRA PAS ‘ 


IL EST CERTAINEMENT PAR ICI CHER- 
CHEZ BIEN DANS LES BUISSONS ‘/ 


2, PAR MA BARBE : MON- 
| M 
} 


SEIGNEUR L. CES GARS - 
LA SEMBLENT BIEN BA- 
} LOURDS ‘ VRAIMENT C'EST 
| TOI OU'ILS CHERCHENT? 


("1 
. 4: 


NWS/BL£ ATUR TOLS 
SALUF POUR ROBBY .LE 
FANTÔME S'ÆLANCE 
EN  ALVANT.. 


AH!..lE VOILA !.IL EST }) 
LACHÉ DERRIÈRE AfI!! 
ARBRE TOMBÉ/ 


J'ARRIVE /.ET TU VAS 
RECEVOIR LA PLUS 
BELLE RACLÉE 
DE TA VIE! 


/'C'EST CE QUE TU } 
| LU CROLS : FRIPON lp 
4 \ ? pis 
> N- E 
7 (DZ 
\ \ 


AH’... VOUS ÊTES ENTÊTES; 
COQUINS /… ARRIÈRE, 
nn JA DIFT z 


est-ce toi QUI M'AS FRAPPE à 
ÊTE ? 


SUR: LA T Z 
BIEN SÛR QUE 
[/NON ; PAPA'.TU ES TOMBÉ 


Pl COMME UNE MASSE :. 
VIENS NE PERDONS 
PAS DE TEMPS : À 
‘ [T » LU {4 o & 
2) \ A) 


API S 


NN A“ D Po à 


NU ZZZEZ FE 


fl 


ALORS ; IMPERTINENT PETIT 
MONSTRE ; TU NIES TOU- 
JOURS AA'AUVDIR DONNÉ 


SN MK dr = S 
sx a RAS Des 
de Ms - NS EN 
fe ae DR Vs 
em © — SD P2 SW 


ES.) | 7 SU 


Le x, 


… ATTENDS /.. JE VAS T' APPRENDRE 
LA ME MANQUER DE  RESPECT ‘ 


Se 

A/EE :.. ARRÊTE 

JE SUIS INNOCENT 
JE TE DIS’ 


NOPrz 


à / à 
&X E 
Æ , 


LE £ AN > } 
DT 


= 4 


» 


CA 


CNT A 


LL NUL 


PALENZ, écapiilez 7. 


EN VÉRITÉ, X OUI! ALLONS 
MONSEIGNEUR |DANS UNE FERME 
JE TROUVE / QUE JE CONNAIS! 
CELA MAGNI - NOUS NOUS CA- 
FIQUE ! NOUS CHERDNS DANS 
POUVONS PARTIR / LA GRANGE : 
deu une : 


UNE DEMI-- HEURE PLUS TARD..Y/ LA VOILA /.. DE L'AUTRE CÔTÉ DE 
LA GRAND’ 4 


SURPREMANT ’ CETTE 
ROUTE... C'EST TELLE- 
\, MENT DIFFÉRENT 
‘ { DES PISTES D'AU- 
TREFOIS ! 
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À CE MOMENT ;, DH! PAR ADN CARQUOIS 
LE RONRONNEMENT || UNE ARMURE  LUMINEUSE 
D'UN MOTEUR SE SUR ROUE AVANCE SUR 


FAIT ENTENDRE 
EF: Re 
Moses: 


OOH ! MAIS CELLE -CI 
SEMBLE AVOIR PERDU) /. 
TOUT CONTROLE ‘ 


. UT mise & 
MANN 


\ 


IL FAUT FAIRE QUELQUE CHOSE 


L\EL '… VIENS VITE BLANCHE - FARINE _ 


PAR AAA FOI /.. JE TROUVE 
LETTE FAfON DE VDYAGER 
FORT DANGEREUSE 


TZ 1% 


FAS DE CHAUFFEUR’. ET UNE PETITE nue | 
DERRIÈRE » AVEC LES PIEDS ET LES 


LR LIÉS 
D Fr Ge 


OUVRANT 
LA PORTIÈRE , 
ROBBY 
REGQRDE 
AVEC 
.ÉTONNEMENT... 


MAIS OÙ EST PASSÉ Ÿ PAR MDN CARQLOIS ‘. EST-IL 
LE CHAUFFEUR? ,__£®( NORMAL DE VOYAGER DE LA 
AU JOURD'HU 17 


VV CERTAINEMENT PAS’ IL Y A 
% QUELQUE CHOSE DE LOUCHE 
DANS TOUT CELA’! |: 


es \ & 
SN FM 
\ Ka 
NN Ke Ne 
NSSN NX RIRES ” 
k ANNE NANTES SOCERTERNTS À 
SAS 


SW Se SSP 


s. RS 


SNS, se, L 


VOILA LA VOITURE ! 
REGARDE ! ELLE S'EST 
ÉCRASÉE CONTRE UN 


NOUS AVONS DE LA 
COMPAGNIE , ROBIN .…. 
DEUX GARS VIEN - 
NENT VERS __/ 


NU ga, 


lysss . mr ? 
WEB, ù 
CCLTULZ … j, SA 


TNGEAIE 


fé 


/ 
/ ME 
7227 


QU/.ET ILS SONT 


4 
de: CACHONS - NOUS 


LS S'ÉCARTENT ET. { LA VOILÀ !.LA PORTE | 
A nt, FOLVBIR BRUS- } 
UEMENT ET ELLE À y & 
ed 


Ÿ 
PROJETÉE À 
L' EXTÉRIEUR / 


La 


— 


/7 TU PEUX T'ESTIMER 


{ HEUREUX QUE PERSONNE ) 
NE L'AIT VUE : 7 


D'ACCORD ‘.. D' ACCORD £... J'AI FAIT 


BLANCHE -FARINE !.… CETTE PETITE 
FILLE À ÉTÉ, KIDNAPPEÉE.. ET LA 
VOITURE A DU PARTIR TOUTE SEULE 
AVANT QU'ILS AIENT EU LE 
TEMPS DE MONTER / 


Ne ur, 


DANS CE CAS» NOUS DEVONS 


ARRETER CES ERIPONS … NOUS 
LIBÉRERONS LA BLONDE DEMO)- 
SELLE . YOL-HOUOU.' 
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"1 DH REGARDE IL Y 
A UN GAMIN QUI 
OUBL / ANT ; 
AE NOUS COURT APRES: 
RLANCHE- FARINE 
EST 
INVISIBLE , 
ROBBY 
| s'ÉLANCE 
DERRIÈRE 
LUI... 


T CE GARCON A 
DÙU ASSISTER 
A LA SCÈNE ! IL FAUT 
METTRE LA MAIN SUR 
LUI / ; c 


VOUHOU :.. AAAA#H ÊTRE 

PAR MA TENUE VERTE / 

QUEL ENGIN EST-CE 
LA 7 


Lx Vaute s 
IKKS = D 
pK 


L4 
ITS 


ŸS sv Luz 


LC 


27/2 
st SI 


AH' CES COQUINS POSSÈ- 
DENT DES ENGSINS 
CREUX POUR LANCER 

LEURS  PLOMBS 
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PARFAIT./..JE CRAS QUE 
NOUS L'AVONS ‘TOUHÉ 
ALLONS -Y ! 


SUUDA/N 
PRIS DE 
PAN/QUE , 
BLANCHE 
FARINE SE 
COUCHE SUR 
LE SOL. 


7TANDIS 
QUE 


CE CAS, EM- 
__/ PORTONS -LE CHEZ LE 
./ PATRON! ET PARTONS 
VITE AVANT QUE 

QUELQU'UN  ARRIVE 


se 
No k 
» 


on At... Part. 


= 
WW, 


NN 


\u 


LES DEUX HOMMES 
S'ÉLO/GNENT  EMPDRTANT 
ROBBY ET LA PETITE FILLE 
TANDIS QUE BLANCHE 

FARINE SE DRESSE SUR 
SES JAMBES... 


FRIPONS L. CORLIANS 4. 
GRÂCE À L'ANTIQUE 

GLAND DE LA SAGESSE 
JE METTRAI FIN À 
VOTRE  TRICHERIE ! 


TOUT EN 
ADMIRANT LE ||: 
GLAND MAGIQUE ; | 

BLANCHE FAR/NE 
RÉFLÉCHISSA IT... 


A Re” 
JE DOIS 
RETROUVER ROBIN … 
{ L'AIDER. POUR LA 
PREMIÈRE FOIS; JE 
VAIS FAIRE USAGE 
DE CE TALISMAN/! 


£7 BLANCHE 
FAR/NE POSE 
LE PRÉCIEUX 
GLAND SUR UN 
LIT DE MOUSSE 


IL M'A ETÉ 
TRANS/MAI 5 
PAR UN MA- 
GICIEN «IL Y 
A DE CELA 
SEPT CENTS ANS. J'ESPÈRE 
QUE LE DEVIN N'A PAS 


JO/GNANT LES 
MAINS,» F£R- 
MANT LES 

YEUX ; BLANCHE 
FARINE COM - 
UENCE À DANSER ET CHANTER 


" GLAND SACRÉ QUI CONNAI 
LES MYSTÈRES DES FORÈTS ; 
INDIQUE AO! OÙ 

TROUVER MON MA 


x o - 


ÎTRE... 


jy in OR 


NE pe À 
TNT TN 


ZÆ PRENDRE MAN , BLANCHE FARINE 
PREND ALSS/TÔT LA 
DIRECTION NORD NORD 
EST ÆT B/ENTÔT.. 
PAR 1A MÉMOIRE DE FRÈRE 
TUCWM: C'EST UNE BELLE RE- 
SIDENCE .. MON JEUNE MaAî- 
TRE ET LA DEMDISE LLE ONT 
Tr. ÉTÉ FAITS PRISONNIERS' 


| 


EE 


V AT 


MAIS N'AYAWT JAMAIS VU DE 
GLACE AUPARALANT, BLANCHE - 
FARINE FONLE EN 


SAPRISTI 4. LES \SUES 
SONT BOUCHÉES A 
L'AIDE DE -PLAQUES 
INVISIBLE TS... JE DOIS ME 
MÉFIER À L'AVENIR …. 


PAR. BONAMEUR ,L£S MALFAITEURS DC- 
CUDES À CONDLIRE LEURS PAR/SONNIER 
DAWS LA CALE , N'ONT RI/EN ENTEN). 


NOUS N’AVONS r IA POSSIBLE DE À 
PLUS QU'A ATTIEN-| SE DÉBAIRRASSER 
DRE  L'ARRIVÉE /DC SE CORDES 

DU PATRON ! . QUI NOUS LIENT'’ 


LE, FEANTÔME ÉTAIT BIEN PLUS 
PRÈS QUE ROBBY N£ L'MAG/NAIT 


LES GOSSES SONT ENFERMEÉS … 
L NOUS POUVONS SOUFFLER UN 


HA MA. JE RECON- 
NAIS LA VOIX DE L'UN) 
DES COQUINS/. À 

L'ACTION 


POURVU QUE BLAN- 
cHE FARINE NOUS 
RETRUUVE VITE ! 
C'EST NOTRE SEUL 
ESPOIR ! 


TOUJOURS /NVWS/GLE ; BLANCHE 
FARINE ENTRE DANS LA PIÈCE... 


À CET INSTANT. 


a n 

ARRIÈRE ,; FRIPONS !/ POUR LE L 
ROI RICHARD ET L'’ANGLE- D 
TERRE’: HOURRA'! WE 


re at 


aie mm 


I] [ lil Ai / 


RO, 
NU 7/26 


OLA !...LA TÉLÉ 
A CXPLOSE /…. 


… LES RIDEAUX ONT PRIS 
FEU... L'INCENDIE VA 
RAVAGER LA MAISON! 


} QU'EST-CE QUI 


PROVOQUÉ 


LE CHOC  AVAIT FAIT PER- DUJCLE 7. FAR MA 
DRE CONNAISSANCE À FOI JE BRULE ! 
BLANCHE + FARINE... 


/L  SA/S/T UN BROC D'EAU... 


MA/S À SA GRANDE SURPRISE … 


PAR MON CARQUOIS 1. \L FAUT ) 
ARRÊTER LES DEUX COQUINS’ , » 
"4 


SACREBLEU/ ÇA .VA 


AÆA\ NE SOIT TROP 


MIEUX /.. TROUVONS 
ROBIN AVANT QU'IL 


VITE’ PRENONS LA LR 
GRANDE PORTE 


À MOITIÉ ASSOMMÉ FAR LE 
CHOC, LE FUGITIF ARANDONWE 


by 
7, 
711,11) 
PONT 


4 


AN 


…. QUI DEVALE LA PENTE …. 


S'APPROCHANT DE ROBBY , 
BLANCHE - FARINE TRANCHE 
SES L/ENS. 


TU N'ES PAS BLESSÉ » AU ) 
MDINS ? L 
NON ’... DIEU MERCI 
ET J'Al DÉCOUVERT QUE 
LA PETITE FILLE S'APPELLE 


VERZA  R'JSHTON ! 


ANT PIS POUR LE GAMIN ! 
SAUVONS - NODS ! 


2: QUE C 
LACHES’ HEUREUSE- 
MENT QUE JE 
SUIS LA 
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BRAND/SSANT SON GRAND ? / 6) 
BÂTON, LE EANTÔME S'É - ET SOUS LES YEUX ŒÆTONNÉS DE RCBBY.. 


f à 
LANCE BFRAVEMENT... PO ATTAQUE AU ROTOR : 


ARRIÈRE AILES TOURNANA | | À CHANCE DE S'EN. 


OH.IL A MAL COM 
PRIS /.JE VOULAIS QU'IL 
ATTAQUE LES MALFAI- 

TEURS , PAS L' HÉ LICOP- 


en Ÿ 


GRANDS DIEUX... MAIS 
POURQUOI NE S'EN 


ARRIÈRE , U{ PREND .IL PAS 
ANIMAL TOURBILLONN ANT AUX GANGS- - 


ARRIÈRE : V'Al DIT! 


à De ST LEE ee \ 
A NM as UN 


PV. 2 ARS 
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AMA/IS EMPORTÉ PAR LES 
TOURR/LLONS D'A/R, RLANCHE- 
FARI/AE... 


YOUHO ! 
AILES 


YOU OU ! 


”" \XT ESS 


DD :: 
VIE E 72 [1 


NIEUX / COMMENT 
TE SENS-TU 7 
A 


… EST PROJETÉ 
EN L'A/R 
RETOMBE SUR 


C'EST SURTOUT MON AMOUR - 
PROPRE QUI EN A PRIS UN 
COUP ! CET ANIMAL VOLANT l 
SE DÉFEND BIEN’ > { 


: . 


TU L'AS POURTANT 
AIS MORS  D'USAGE .. 

REGARDE !. LES MAL- 

FAITEURS S'ENFUIENT 


pu 


2 
a 
a 


NOTRE VOITURE, S'EST ÉCRASÉE , NOTRE 
ET VDILA NOTRE HÉLI-: 


MREFUGE À BRÛLÉ 
Ë COPTÈRE QUI SE MET EN PANNE’, 


\ BLANCHE 
FARINE  ETANT 2 \ 

NVWS/BLE — ie : é 
À TOUS, SAUE MT NE VOUS INQUIÉTEZ FAS , PATRON / 
À ROBBY, LES Fe NOUS ALLONS FAIRE UN DÉTOUR 

PAR LA FORÊT DE SHERWDOOD.. 
PERSONNE NE 


MA LFA/TEL/RS 

S£Æ DEMANDENT EE 7: 

CE AQUISEST $ NOUS TROLUVERA ! 
PASSÉ... 


C'EST VRAI BLANCHE FARINE ! BP N'AIE CRAINTE: ROBIN! JE 
S'ILS S'ENFONCENT DANS VAIS SOUFELER DANS ADN 
LA FORÊT : NOUS  AURONS ! COR DE CHASSE... ET 
DU MAL À LES ; TU VAS VDIR ! 

SUIVRE / , s à A 

ïi Ne - sil 

C a, VU pl 
sun} Hs - 


Î 
AE LUR 
eu Men, 


UN Ÿ TOUT JUSTE ; ROBIN'..IL A 
RÉPONDU A MON APPEL 
POUR ME CONDUIRE VERS 


CES FRIPONS ! 


LE C£RF PARTIT CHAAARGE : JE VAIS 
EN FLÉCLE ET. AVOIR RAISON DE CES | 
CHIENS ! 


REGARDEZ PATRON! 
CETTE BÊTE ‘’ ELLE 
FONCE DROIT SUR. 
LIT 
ALT 


sue" . 
ile, 


FORMIDABLE ! IL LES A 
DISPERSÉS COMME UNE 
VDLÉE DE MOINEALY... 


TS 


AN 


SN 


PROPRES ER ET PE ES 
ET CIM MINUTES AUS TARD..: | 


OH: MERC) DE M'A- 
VOIR SALVÉE !EST-Œ, 
VOUS QU) AVEZ k<°_. 

CAPTURÉ CE 


s 


LCD. & 
Lost 
QE 


77 DISOND...QUE C 


L'A MIS SUR MDN 
CHEMIN! MAINTENANT 


105 


UNE DEMI -HEURE PLUS TARD ; LA TOUT D'ABORD IL NOUS 


POLICE AT SUR PLACE. LA PETITE FAUT RECRUTER DE NOU:- 
FILLE RETROUVAIT SON PÈRE... ET VEAUX CO/APAGNONS .’ 
RDBBY S'ÉCLIPSAIT DISCRETEMENT.... SAGE PRÉCAUTION: N'EST- 


TOUT EST BIEN QDI FINIT BIEN :’…. 

INUTILES DE ME FAIRE CONNAITRE ! 

IL5 ME RAMÈNERAIT £UEZ MON 
ET PUIS; 


BEAD- PÈRE 
[ NOUS  AVONS 
ANEUX À FAIRE 
VIENS / 


ÿ 


CE PAS ? 
TRÈS SAGE'’JE 


| N'AIME PAS TE 
(VOIR TE BATTRE 
: 4) SEUL CONTRE LES |, 

MONSTRES VOLANTS, 


<e 
+ 


NP 
SÙ 
(e, Ne 


9 RE 


} 


LES DEUX AMIS COAMMENCENT LEUR 
ÉQUIPÉE PAR UN REPAS /MPROWSÉ 
DANS LA FORÊT DE SHERWODD... 


\ 


LA FAIM TEWALLA/T BOBBY! 
MA/T, SOUDA/N... 


at 
POTIRON PANACHE XÂ3EN Al L'EAU À 
b'AMANDES , DE LA BOUCHE ! AMIS 
NOISETTES ET DE RAIESÀ GOUTONS 
SAUVAGES … COMMENT 11} PLUTÔT 


MAÎTRE ROBIN TROUVE- 
T'IL CE MENU ? 


L 


| < 
UN CRI D'EF- 
FROI … DERRIÈRE 


CES ARBRES 
ALLONS WIR : 
SN 
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LE 
BÂTON DE 
BLANCHE - NA F4 
FARINE > Æ 
S"ABATT/IT ; 18, LL OVAWor 


SUR 
LES 
CH/ENS 
DÉCHAÎNES... 


SU Le 


DEUX OU TROIS COUPS DE 
BÂTONS ENCORE ET... 


C£ PEN D ANT … 


IL EST TROP LDOURD 
POUR ANDI, JE NE 
POURRAI PAS 
L'AMENER 


JUS QU'AU 
ne 
À VTSR 
KR, 


SDIS SANS 
CRAINTE : BLANCHE 
FARINE EST LA! 


EN VERITÉ , 
JE NE 
CROIS PAS 
QU'ILS REVIEN- 
DRONT’ JE VAIS 
DIDER ROBIN À 


VAAMAAPHA :.. JE TE TIENS / QUI ES-TU 7... POURQUOI CES 
CHIENS TE POURSUFYAIENT - 


PARFAIT … AIDE- MD) 
À LE TRANSPORTER ! A le re JE SUIS DAN SPOOUNER: 
1] à ŒAADN GAREDN..D'AVAIS 4 
UNE PETITE MAISON EN EDR 
DURE DE FURÊT..IL Y À SX 
NUIS, DES RMGTEURS ON 
ACHETÉ LE TERRAIN. 


LS DISENT QUE JE DOS 
QUITTER MA MAISON ..ILS 
ONT LÂCHÉ LES CHIENS 
SUR MO) POUR ME 


CHASSER :/ xls ILS N'ONT 
PAS LE DROIT D'AGIR 


VOILA L'ENDRON :… CE MATIN TOUS 
LES HOMMES ÉTAIENT LA... ET PLUS 
UNE ÀME: À PRÉSENT ! 


BIZARRE 
si TOUT LEUR MATÉRIEL 
SK EST ENCORE LA!. 4 
EX ALLONS VOIR À 

L' INTÉRIEUR 


_ 


ILS ONT FAIT PASSER 
DES FILS ÉLECTRI - 


51 SOUS LA TABLE, 
VER35 LA CHEMI - 
À NÉE... OH £.WON.' 


ES 


SN NN 


1 DE LA 


ùù { DYNAMITE :.… C'EST POURDUO) 
* 7 1L$ SONT TOUS PARTIS /..ILS 
% sd 


ns ci 


VEULENT FAIRE SAUTER 
LA MAISON ! LL 


“ 

ne 
$ 

A 
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VOTRE MAISON DEVAIT/LES OUVRIERS 
SAUTER DANS QUEL- GONT CACHÉS ; 
QUES MINUTE ’ 


PRÊT: PATRON 


DANS DIX SECONDES 
UN... DEUX … 


DANT LA MA/SON C'EST PAR MON CARQUOIS’: ) NON! VE 
LA PANQUE.. | TU JOUES AVEC VEUX SAU- 
LE FEU. NDS VER LA MAI- 


SECONDES SONT 


SDN DE DAN EN 
PRÉCIEUSES ‘ 


LANCANT LES CHARGES 
PAR LA FENÊTRE ELLES 
EXPLOSERONT TRÈS LDIN ! 


LÂCHE CETTE 
CHARGE ; , 
MON GARÇON/ À 
… FILONS 


SECOURS ie) 
UE, QUE 
C'EST ? 


en" 


EUPÈte 


UN pres 
TREUB LEMIENT DE 


QUELQUES L'EST LUI! C'EST MERBIE BENNETT, 
MINUTES L' HOMME QUI VEUT ME 
PLUS TARD... DEEE CHASSER / 


POUAF) | 
Ç CRAAARE ARE!) 


Fi ml 


S\DAN SPOUNER ET LE pe #0. IPS | TOUT SEMBLE 
GAMIN DÉCUUVRENT LES RÉ SES RS CALME EN RAS 
VRAIES RAISONS QUI NOUS NT … CROIS -TU 
POUSSENT , MOUS SOMMES SNS if 


/L LE FAUT:... 
ALLONS - Y / 


QUELRLES AANINUTES PLUS. 7ARD... 

AAMM MPH :. C'EST LOURD.. REGAR- 

DE / ES-CE QUE d'Y SUS?7 
CE 


DESCENDS. TOUJOURS: 

… UN PEU PLUS A 

GAUCHE. CONTINUE. 
ENCORE -_. 


DANS LA AMA/SON, DAN;: RODBBY ET 
BLANCLE FARINE TOUSSENT ET 
ÉTER NUENT... 


AÏE . MES YEUX N/ PUREE DE P0/S7. 

QU' ARRIVE-T-IL 7° CORE UN DE CES 

C'EST PLRE QUE LA } DÉLICIEUX PLATS 
Ge 


3 PARFAIT :.…. ATTA - . 
QUONS LA DEUXIÈME 


PHASE DE L'UPÉRA- 
TION... LA FUMEE :.. 


PURÉE DE PDIS RÉGI (ÜUNAUX ? 
LONDONIENNE 


NON r GROS NIGAUD:. C'EST LS SE PRÉC/PITENT DEHORS POUR 

AINSI : QU'EN ARGOT ; DN RESPIRER DE L'AIR PUR... 

OPPELLE LE BROUILLARD | 

MAI l CET 

La des LL REGARDEZ CE QU'ILS ONT AAI5 
SUR LA CHEMINÉE PS 
de” ous) 


TRANISON ; 
SIR ROBIN’! 
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| 


DEHURS , BENNET ET 
SON AMI VUBILENT... 


MALHEUR" 
ET BLANCHE-FARINE\ / 
QUI EST RESIÉ LA 


1 
Cl 
El 


QUE DIS- TU? YA 
QUI EST LA- 


À ) REGARDE 
PEU, GAMIN 
C'EST MERBIE ET 
SDN COMPLICE ! ILS 
VONT ECRASER LA 
/ MAISON AVEC LEUR BULL- 
DUZER / 


YOUHOU / | 


SD (\4 


NON: RIEN’ JE PENSAIS 
TOUT MAUT, M. SPOONER ! 


Se 


2 


== ROBIN! EST-CE LA FIN DU : 


> MONDE ? En 
NON ! MAIS LA 


és. 
MAISON CROULE‘ 
DESCENDS VITE! /— 


J'AI LES Co 
MAIS JE DniS SAR Er NT QUELQLES SECUNDES FIUS TARD... 
mr q C2 


YA. HAAA .. \ POURVU QUE BLAN- 
J'AI GAGNÉ :. CHE FARINE N'AIT 
TU ES BEL ET )RIEN EU.A\L À DÙ 
BIEN ÉVINCÉ : / SAUTER DANS UN BUIS 
’ SON DERRIÈRE LA 


OH :. AAALHEUR ! BLANCHE FARINE 
EST TOMBÉ DANS 
æ, 


—— SES FLÈCMES ET SON 
CARQUOIS SONT RESTÉS SÛR 
LE BORD: 


CE TROU ME SEAABLE TRÈS 

PROFOND ZEN FIXANT CETTE 

CORDE À UN ROCHER: VE 

VAIS ESSAYER DE: 
DESCENDRE 


SOUD/IN, ROBBY PERD L'ÉQUI- 


MALHEUR /..DE 


‘C'EST UN COURS: D'EAL 
SOUTERRAIN : ET VDILA LE 


BIGRE !... JE N'EN VOS 

PAS LE FOND : ET 

J' ARRIVE AU BOUT DFE 
CORDE 


CHAPEAU DE BLANCHE- 
FARINE ! 
ROBIN! À 
L’ AIDE / 


UN PEL MA PAROLE «.. VIENS , JE 
PLUS LO/N.. | COMMENT AS-TU CROIS QUE 
FAIT POUR  ATTER- QUELQU" UN 
RIR DANS UNE 4 7 HABITE 101/ 
\ BAIGNOIRE 7 ex 


JE ME 
DEMANDAIS JUSTE-E MN 
MENT À QUOI SERT Rs à C'EST UNE VRAIE), 
CETTE GRANDE JT | CAVERNE ! 
MARMITE …. — 
= 
ER — a 


TAND/S ŒL/'/LS RESAR- 
DENT 7OUT AUTOUR D'EUX. 


PAR MON  CARQUOIS ! 
J'ENTENDS DE 
DROLES DE BRUITS/ 


ÇA NIENT DE CE TUNNEL / 
C'EST LA TANIÈRE DE 


h QUELQUE  ANIMAL / 
à 


LLUMONS LA 
TORCHE ET AT- 
TENDONS QU'IL 


R À. 
LE BRUIT 5€ RAPFRO - mr 2 de ou 
CHE DE PLUS EN PLUS / NA KI & 
E7 F/NALEMENT... | Éh 


PAS! EN TOUT CAS 
PAS CE SOIR / AD/EV 


At MON TOUR 
JE VOUS POSE \. 
LA MÊME 
QUESTION ! 


EN TE TRANS FORMANT. EN 
COURANT  D'AIR, TU PDURRAIS 
LE RATTRAPER/ 


NON 1... = 

SEULS LES FANTÔMES 
SUPÉRIEURS ONT LE 
POUVOIR DE CLUANGER 
D'ASPECT' AAIS JE 
VAIS ESSAYER 


UA/000H AAA : 

CHAINES GRINCANTES 

ET BOULES D'’'ACIER… 
PU d 


DONNEZ :- AAC, LA 
FACULTÉ DE 7TRAVER- 
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VOUS POUVEZ SORTIR PATRON! TOUT | [PARFAIT /CE PETIT FOUI- 
{A TRÈS BIEN MARCHÉ /| INEUR DE BWBO M'A , 
BIEN DIT QU'IL S’AG15- 


/ 
| CZAN ((ou' PRIS AU }) SAIT DE TOI / 
PA | TE PIÉCE ‘ 
ZA À 
l 


| Ù 
et S 7 | 
USE À À 
ï | CE > a PAS 
‘e ; A 


#% 
SE) 


MAIS C'EST LA DER- PAR MON CARQUUIS2.ILS ONT ENFER- 
NIÈRE F0IS QUE TU MET-| | MÉ ROBIN DANS UN SAC AUX nf 
TRAS LA NEZ DANS MES MILLE TROUS 
AFFAIRES … LA DER- 
NIJÈRE FOIS. 


BEAU TRAVAIL ; PATRON !... 


Len. | 
OUDH! C'EST \O 
HERBIE BENNET) 
LE CONTRE AAAÎTRE 
QUI A CHASSÉ 
SPOONER ! 


CE GAMIN NE NOUS DÉRANGERA 
PLUS JAMAIS’ VA ME COUPER 
UNE LONGUE BRANCHE … 


CRE 


BLANCHE -FAR/NE SUIT LE 


QUELQUES ANINUTES PLUS TARD... 


LES COQUINS ONT DÉPASSE LES DS PETIT_ GROUPE. TS EN d UNE 
RUINES DE LA MAISON DE \| {SUITE DE DEMEURE EN BOL ‘. 
SPODNER.. JE VAIS REPREN- CE VILLAGE APPARTIENT AUX 
DRE MES FLÈCHES ET MON $ à COQUINS : 
CARQUOIS ET VOLER AU 

SECOURS DE ROBIN’ > 


++ di ait 
4" J LE am 


ASSEYEZ- VOLS ; LES GARS .. NOUS 
ALLONS DÉCIDER ENSEMBLE DU 
SORT DE CE GAMIN ’ 


CONDUIT AU QLAR- 
RAL DE HERBIE... 


ne — 


| 


OUI /.. 
AA H ! 
C'EST TROP 
DRÔLE ! 


TU TE TROMPE, NABOT/ 
BLANCHE = FARINE- VEILLE / 
Le re 


UNE  FLÈLUE PART... 


ET CE N'EST PAS FIN), 


1 j. 


NL 
/ 


PAL 


k 


PR... PATRON ! 


9, 


41 
NON 
vs” 


PARTONS D'ICI' JE NE COM- 
PRENDS RIEN À CETTE 
SOR CELLERIE ! 


PARTONS VITE, AVANT QU'ILS 
UE  REVIENAENT 


NON ! … ATTENDS 

UNE MINUTE 

J'AI ENTENDU 

CE QUE BENNETT }ÿ 
DI SAIT... 


SO É 
/ AO æ 


TAND/S QUE LES TRO/S ŒM- 
PLICES SE DÉPÉLHENT DE 
SORTIR » BLANCHE FARINE 
ENVOIE UNE DERNIÈRE FLÈCHE. 


MERC/5 MON VIEUX 


JE CROIS AVOIR DEVINEÉ 
LEUR SECRET..JE SAIS POUR- 
QUOI ILS ONT CHASSE DAN 

REPONS& 

aile EST /C!. 

° à DANS LE 
TERRAIN! 


ROBBY T/ÆAIT ENTRE SES MAINS 


EST-CE DONC CECI QU'ILS CHER: 
UNE MOTTE DE TERRE... TT 


CHAIENT ? 
ail NON ! 


PAS LE VER DE 
| TERRE, Nf GAUD 
C'EST LA 


Ÿ REGARDE .) 
BLANCHE 
FARINE 


IL PARATT QU'ELLE CON- 
TIENT DU MINERAI D'OR! 


JE N'AI JAMAIS EN- 
TENDU PARLER DE 
CETTE CHOSE - LA, 

MONSEIGNEUR / 


QUERAI PLUS TARD... 
ALLONS CHER- 
CHER LE VIEUX 


= (al 
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QUELQUES  AÎÈTRES PLUS 
LO/N... 


M. SPOONER :… 
OÙ ALLEZ- VOUS 7 JZ 


LE WEL HOMME EST B/EN 
TRISTE... 


JE NE SAIS MÊME PAS OÙ 
JE VAS, MON GARÇON! JE 
SUIS DÉSESPERÉ 


IL FAUT 
AT ESPERER !.. REGARDEZ 
R Rai 


\ 


ROBBY EXPL/OLE A\DAN OUE SON ILS N'ONT AUCUN DROIT DE 


TERRA/N CONTIENT DE L'OR... 


IL Y À DES PASSAGES ET D 
TUNNELS SOUS LA MAISON /. 
BENNET ET SES COM-. 

PLICES LES. PROJPEL- 

TENT DEPDIS ‘TR é 


VOUS CHASSER !.. CE TERRAIN 
PEUT VOUS RAPPORTER UNE 


M" VOUS AVEZ DÉCOUVERT NOTRE 
SECRET... TANT PIS POUR VOUS. 
VOUS AUEZ DISPARAITRE ! 

ET POUR TOUJOURS / 


PARFATTEMENT EXACT! ET 
NOTRE BIMBO EST UN 
BRILLANT GÉOLOGUE.. LA 
COLLINE EST RICHE EN 
MINERAI D'OR ! 


+ TLZLALLL NII YF 


eat 


à 
WE 


PAR LES CLAIRIÈRES 
PE INVISIBLE AUX YEUX DE 


TOUS, SAUF DE ROBBY :L1E 
LES ONT FAIT PRI- FEANTÔME S'ÉLANÇE EN 
SONNIERS … JE AVANT... AMAA/S. 
VOLE À LEUR El | 


2ECOURS ! 


129 


” 


AVEUGLE ;, BLANCHE FARINE NE 
VOIT PA$ CE QU! SE PASSE... 


DESCENDEZ : 
PAU VRETS 
IDIOT5 :.. ET 

DITES ADIEU 

A 


HA: MA, HAZ. ALLEZ ’., 
TROIS TONNES DE 
LIMENT SOLIDIEIÉ 
VONT VOUS 
RECOUVRIR ! 


Var EN 


wi sl 
TIME” 7 
\ \! { LA Pé .., 
Q 


ZT 


dr 


= 
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